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chotitrc. ~ 

INTRO UCTIOIT 

1 • 1 , . II.iPORTM!CE DU BLE 

L 1 tl.l'banis8tion Galopante" c1ans los l)a 

our corollaire une au,;r.lc tatien trée r8:rlic1o r.'o 1 
16. L'accroissouent de 1 donanc'c en blé ost an , 

ficultés d 1approvisioru1om'nt nn céréales loc81oe 

1 -

.ation c1c 

en expansion rapicle ct auichancoé'!ont dos habitude alir•c tairas. 

Dans cos circonstances, 1. consocJJation du pain a oncntol au c1 étri­

ment clos bouillies ct c.,os li Céllottes t1•acli tionnolle confcptie>nn8cs­

avec l.c sorgho d le mil ~ui sc llrêtcnt d.i "ficilc rent à ;La panifi­

cation. Par ailleurs, lactmsomr"lation clos coréalms "nobles" ost :·t 
considér8c conne tm oicsnc ·_·de promotion sociale otj 8conomiquc. C'est 

pourq_uoi la dcnanc1c c1o bl~ rlans los ];lays .1.u suc1' e~ c1u sud-ouest c1u 

Sahara ne cosse c1'at\GI1Cnttr. 1 

Le blé oct la p~us ancienne è~cs culture • Son loxistance a 

ét8 siQ1alée pour 1::: :wer4érc fois c1ans les ancie s toxtles .egyptiens 

ct; les Saintes Ecrituros,lict les anthropologuosia firme t que des 

grains c1o blé ont été tro~rvés c1ans lés sarco))ha{;e dos "harj3ons, 
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Chapitre 1 

1 

~NTRODPcTIOH 

1•. 1 • D.IPORTMTCE DU BLE' 

L'urbanisation "'aloprmte" üans les pays africains a 

~our corollaire une auo:nontation trés rapic1o c~o la consommation c1e. 

~lé. L'accroissement ela la! c1cnam1c en blé ost mtû O. la fois aux c1if­

ficul tés c1 1 approvisionnemo't en céréales locales dl!ls grandes villes 
an expansion rapic~o ct au thanc;eJ?.ont dos habituclas éÙÜ'antairos, 

~ans ces circonstances, lai· consor.;nation elu pain auo:nonte au c'()tri­

:rient des bouillies ct c1cs brùottos trac1i tionnolles confectionnées­

:ojvoc le sorgho c•t lo mil qui sc rœêtcnt di -ficilm•1tnt à la panifi­

cation. Par ailleurs, laconsomLtation dos céréales "nobles" ost ··t 

considérée co=e un .si{;no ~la proLiotion sociale ct économique, C 1 ost 

~ourquoi la c1ouancl.o rlo blé; r1ans 

Sahara no cosse d' auc,'l:JCntc~. 
loo pays ·1u suc1 ot elu sud-ouest c1u 

La blé cot la p:lps ancienne (~cs culturct~. Son oxistancc a 

été signalée pour 112 ~·,rcr.J~•érc fois c1:mo los anciens textes .egyptiens 

pit les Saint cs Ecri turcs, ct los anthropologues· affirocnt que clos 

grains do blé ont été trotpés c1ans les sarco]!ha~e4 clos pharaons. 

1 

Le blé foit p8r'\iio c1c h: ,:::ranc1o fanil:Lc lc1cs "céréales", 

Sos grains, consor;més soi 1 en 1' état, soit a prés ~ransforRation sous 

;forma ('_o pain, de sonotüo; r'.c couscous, c1 o pâtas aliu1ontairos, de 

~âtissorio, SCl'Vont ''-'al:L1cnt c1e base potœ l'hooTIHI. Le son de blé 

•est un cxc~llcnt fourreco concontro at la. pailla ~out servir com~c 
matiéro prcni6rc primaire. danc l'industrie ela 1~ ~. éllulose, 

1 1 

La valeur nutri~ivo du blé résic1o c~an$ ia car;tposi tian chi­

bique c1c ses crains, Lc;s ,j;rains secs contiennent Çn cayenne 89, 5 % 
c1o matiéro sèche ct 10,5 fo c1' cau, La naticrc. séfhp ost formée c1e 

14,7 % c1e protéines, 78, 1!% c1o carbohyc1rF.ttos, 2; 1!% c1o @I'aissos, 

2, 9 ~ ela subst =eco cGll~ooiqucs ot 2, 1 % de !l.e~s miné.raux. Les 

sols minéraux conticnnontllr:n éléncnto nuivants: : 1 phosphorai, potassa, 

calciun, nanganésc; soufrlp, fer, mag1:1ésiUI:1 7 bort, i zinc, !cuivre, 

r:J.Olybcléno ote,,, 1 

! ... ; ... 
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Parni los ~woc1ui ts chiniqucs do nature or~niQUC les plus 

in't1érc ssants cntrt:mt c1Eins la ~omposi ti on des grains c1<t blé sc si tuent 

le~ soores, los protéines, l~s cnzyncs at les horEJOnœs. 
1 

1 .a. L~S ZONES D~ CG~TURTI 

Les superficies aul~ivéos on blé sont tros vastes. On peut 

tror-vor dos cul turcs c1o blé aussi bien c1sns les zone tl polaires (Ilord 

c1u panac1a, c1c la Sibérie ot ios pays scan:'inavcs) que dans los zones 

sub~équatorialos, étant c1onn~ la ronarc,uablo plasticité écologique c"\u 

blél, ccui s'explique par le c:i1'1nc1 nombl'O c1'cspéccs 1 sous-cspécos ct va­

riu[tés, 
1 

i 

Los variétés cul ticvdcs on zones fr oilles sont elites "c1c prin ... 

toqps". Co sont c1cs variétés ]1c'o blé toncèro, à cycle court, sorJéos i!'l-
, i ' 

mcc1iatcnont aprés le dégel (c\,1. sol, 

En zones contincntaJjos tcLJPéréos on trouve dos variétés c1o 

blé c1 ur ct clo blé tondre "c1c iprintor:tps" nais ausoi "cl'automnc". Ccs­

c1crpiéros sont scuécs avant 1 111ivcr ot les jeunes lÜ$lts sont résis­

tan~s aux froids ct rorœonncrlt leur cycle v8cétatif dés l'arrivée c1u 

prin tampa. 

Los variétés cultivélas c1ans les zones méc1itc1rranémmcs, tro­

pic~los ct sub-équatorialos J[ppartioJ'l.nont aux croupe~ dos bléia:,tcnclres 

ct t1urs "de printci:lps". 

1 , 3 • PRODUCTIO!l IlŒTDil\LE 

Les statistiqt'"cs atjtnstcnt qur. le blé est Th cul t=c la plus 

r6p$nduc dans le monde. 

' En 1975, la proc1uctjion r.o.onr'ialo a été d'cnvtiron 372, millions 

t Oll."lOS oétriquos, avec pour_ 'lll'incil?a los rég:~ons _ p~o~1tyJ~ric~ ': ~ ~ 

1\sif 
Eur~po 

URS$ 

hné:tiquc c1u Norc1 ct )) 

"~nétiquo Centrale ) 

1\fr~quc 

- . - - .l\'li~lions- - -­

tonnes fnétri~ucs 
9~, 10 

it • 
1 " 

7f,38 

p. 15 
1 

i 
% ~c la!Pfoduction 

mopc1;ialos 

26,0 

21' 6 
22,f3 

20,~ 

}J 
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11. Las principaux pays producteurs d' 1\friqua .sont 1 'E&Y1Jto, 

• 

• 

.. 

lcd:aroc, l'Afrique elu Sucj, l':Gthiopio, la Tunisie., l'J\lgorio. 

i Co=c l'indique lq tableau n° 1, la proc1uotion noncli.alo ost 

on' progression constante ta~t pour los superficies cultivées que pour 
1 lai valeur des ronc1m:1onts ct r)es tonnac;os récolt6s, 

i 

Tabloau no 1 

! ' ! 
Suporficili)s .Rondemonts ! Production~ ! 

Années ! cultiv6c~ 

! (millions 1 h~) ! 
! 

Tr-A ) 1 totale (millions! 
(lOOK,s.tüa ! tori..rias·i::létr1qUM) 

! 1 

! 
1 1948 - 1952 17 3, 3 9,9 ! 171, 2 ! 
l ' 

1971 ! 217,2 15,8 343, 1 ! 
1 ! 

~974 ! 224,5 
' ' 

16,0 ! . 359,7 ! 
t: ! .. i-1975 . . . ! 228' 3 .. . ' 

16; 3 J71' 9 .. ! - . -, 
! 

Par rapport à la IJdrioc1o 1948-1952, la pJ1o4uction nonclialo c1o 

1'~nnéa.1971 a doublé c;râccisurtout à une amoliorat~on de 59 '/odos ron-
' doinonts, l'accroissor.1ont dcé superficies n'ayant ôt~ que do 25 'fo, 

La superficie cul ti véo on Afrique pondant la période 1972-74 

a ,été en r.:oyennc do 8, 9 nillions hectares, soit w:t accroissenont c1c 

34% par rapport à la pério~c 1961.,.1965. 

1.4 L'EXTEHTION ACTlillLLE m:' Li\ CULTURE D:c' BLE mnp fBS PJYS OUEST­

SAHELIENS, 
• ' i 

1 1 

riTal gré l' inportarj.co c1u blé dans 1 'alinoj:lt)ation <131t 1 1 accrois-

apnont continuel ela la c1om4'lclC do :Dain, los suporfr~cios actuollomont­

c~ tivéos avec le blS dans ]los pays c1e l'Ouest clèl Sahel sont tr6s ré-

~itos, 1 
' 1 
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1 Solon l'Annuaire ~o la Production (vol. 28-1/1974) da l'Or-

~anisation dos Nations Uni~s pour 1 '"Uimontation ct 1 '.~gricul turc, à 

J.ja fin do l'année 1974 la .uporficio cultiv6e avac le blé dans los 

~ix pays sahéliens était c1~ environ 8 000 ha, avec = rcnëlcnont moyen 

c~c 1 400 Kg/ha ct clos li!;li ~cs do variation entre 3{)0 at 2 000 Kg/ha. 

i .~ Les plus hauts rèndcr;Jonts ont été réalisés au Tchacl, dans. 

]ja région c1u lac ( 1 833 .Kg(ha) ct dFJns la région {1u Flouve Sénégal, 

~ous irrig<ttion (2 000- 3'ooo IC[;/ha). 

i 

Los 

période 1961 

los oasis do 

rom1c:-.Jont s le~ pl us faibles ~ 216 à 333 Kg/ha clans la 

- 1974) ont 6-\;éi obtenus on culture eatis irrigation dans 

la t'auri tanie J 

1.5, LES SUPERFICIES 
1 

ACTUELS l?ROJilTS 
llT D'ORGE • 

EHVISfGEES POUR LA CULTURE lJU-BLE' Dt.NS-LES~ 
ET L'~XTI'NSIOîT POSSIBLE DES CULTURES DE BLE 

Les étuc1os ct le~ projets concernant le dévclopporwnt .. de 

l'agriculture dos paye sahéliens consiùércnt.lo blp comme la quatrié­

mo cul turc cüréaliéro par ordre. cl' inport8ncc, la p~crüére place étant 

~coupés par le nil ct le sorgho, la c1euxior.1o par lb riz ct la troi­

$iéoo par le maïs. 

Dans 1 'étude c1o la Fl\0 intituleS "Etudo sur los ressources 

en cau du bassin rlu lac Tc~ad on vue c1 1 un proGramnliG c1c clévcloppomcnt " 

(PNUD/Ff,O, Rome 1974) on clonsic1éro COI!JYilO nécéssair:o par an ct par 

lJ.abitant la quantité c1o 2,,7 Kg do bleS. 

modes-.. j Solon cotte ostx·. at ion quo l'on pout cpnsidércr trés 

tc ct tenant compte c1u noE. rc.cl'habitant c1c chaCJM~ pays ct 'los ronclo­

tlonts obtenus jusqu'à 11ré ,!ont, les superficies op~icagéoE~ pour la 

cul turc du blé seront c clJ;jos elu tableau 2. 

1 : ' 

1 Los données c1u t~bloau 2 démontrent qtlc jpour une populo-

hon cl.o 23 177 000 habita1~ts la nécécsairo en bJJé iost do 163 !.731 ton­
nos qui peuvent êtro obte~ucs sur tu"c superficie 4c 47 8~1 na avoc 

U"l rondement noyon clo 1,331 Kg/ha. i 1 .. ,; ... 
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!Tableau no_g 

Les superficies do blé c'!ils les pays c1u Sahel 

1 ' 

r-----r-;:~-----;-~:~;~:~~:f-ii6;j6~;;i;~-~~----r-R~~d~r:JO~t---;--s-~;s;t:i?i~--} 

( -T~h;~--------- i371ëi-üoü-i-~=f~:~~~:=~----l :~::~-~~~~-l ---;c :~1!~t::__) 
~ r1alij i 5 020 ooo i ,13 5oo i 2 ooo ; 6 750 ~ 
> R.r.paUI'itanic\ 1 117 000 i 3 240 500 6 480 ~ 
t Niger , 4 020 ooo 110 854 1 ooo 1o 854 ) 

~ Sénégal i 3 930 000 
1 

!10 611 2 500 ; ~, 245 
( Hat'.t!:J Volta !5 380 000 114 526 • 1·ooo· f-14-526 .. 

t Total k3 177 000 i 62 731 l 1 331 J 47 851 ~ ! ! ! ! 
---------------------~~--.__...,._ _____ •~-----•w-~~--·--~~----~-----------------------

i 

1 

• 1 

nous consirléi'on.:ll quo la quantité c1c 2, 7 Kg de blé .:par 

habitant at par an ost trés .ma.:~osto. Pour juaiüfior cette affir­

mation, il faut nontionncr qu'un seul peys, CClrlclO le Sénégal par 

cxcn:plo, a importé en 1973/1974 une quantité c1o 1.21 OOO.tonnos de~ 

blé, donc une quantité, supérieure à tm chiff:re établi cornnc .nécés­

sairc. Pour la prol1uction de cette quantité c~a blé il faut qu'on 

cultive une supcrficia c1c 40 300 ha, avec un :ncnc1emont de .3 000 

Jrg/ha • 

Pour estimer ·~cs poss_i bi li tés à.'· extcQsion c1o la .cul turc 

de blé dans los pays ~u Sahel, il.faut d'abord préciser quo cette. 

culture n·'cst pas possliblo, jusqu'à présent, quo sculcncnt :pendant 

la saison sécha-froide ct sous irri:;,üion. Dorjc, pour arriver à de 

certaines h:YT>othéscs, il est nécéssairc üc conjsiclurer los supcrfi-

oies irriguées. 
1 

Dans 1 'étudo ~ntituléo ".A franoworkt f~r agricultural 

dév~lopment planning ir the Sahcl-Suc1an !légipnJ" réc1igé par :Qr w .. 
Gérarc1 matlock ct Dr ~-. Lindcll Cochrtm ( 1974) est :pi'éc;i.sé quo los 

! 

superficies irriGuées rans ces ~ays sont los svivantcs : 

... ; ... 

! 1 
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1 ) Tchad 0 ha, avec possibili t cî pour 

1 1 000 ha, 

2) I1ali 61 000 ha 

3) I1auri tania 3 000 ha 

4) T!igcr 5 000 ha 

5) Sénégal 92 000 ha 

6) Haute volta 2 ooo ha 

Total 163 000 ha 

En ~onsidérant 

• que ;lo blé peut occuper jusqu~à 50 pour cent c1o la suJ!>orficio irri­

guée;, cotte cul turc pourrait $rri ver à 80 000 ha à 11r&scnt, à v cc la 
• 

ncîcdssité c1c prévoir un assol"mont pour chaque région0 on fonction 

des besoins locaux. 

. ... / ... 

' . 

' 
1 

1 



' 

• 

- - . - .. - .. 
! 7 -

Chapitre 2 

CLiiSSIFICiiTIÇN BOTilliiOUB DU BLIT 

Le blé appartient ~ la grande famille des graminées; il 

codPtc 16 cspéccs groupées rni trois catégories selon leur nombre de 

chrbmosomcs : le groupe dipl1ïc1iquc ( 2 n = 14 chrOI:losomes), lo ,:;rou­

po tétraploidiquo ( 2 n = 28 lichrouosoncs) ct le c;roupc hexaplaïdiquc 

( 2 ~ = 42 chror:wsomo s) • 1 

2,1r BLES TETRiiPLOIDIOUES 

' 

Dans la catégorie c'.os blés tétraplaiè.iquoe;-l'ospécc-la-plus 
' 1 

inpqrtanto au plan éconon,iq ue11 ost le blé clur dénonr:-:tS ['ri tic un clurum 

qui :a trois sous-cs],écos : Tr!ticm clurum curopom, Triticum durum 

méd~tcrrancum ct Triticum durfcl syriactlf:l. 
! i' 

1 

Le non de blé dur tient de la structure patticuliéro des 

gra~s • • structt].I'c vi trouee <lq son cnc1ospornc ct qualité particuliérc 

le rond ut~lisablc pour l'industrie do la semoule, ela 

du 

son gluten, 

couscous ot 
qui 

cl es 
1 

pâtes alin~1t~üras, 

1-
, 

Dans cette catégorio
1
Ç 1 1 cspécc la plus répa11iduc est le blé 
' tcndto, dont le nom scientifi~pc est Jriticun acstivwm ct qui a pour. 

soustespéce Tri tictlrJ. vulgare. pn a considéré pcnclant utJ.- Gert ain temps 

quo '.fritiom aostivum est le s:VUonyme clc _Triticun vuJ_,:;~rc.La suborc1i­

nation do _Tri ticum vulG'aro corrlr.c sous-cspécc c~c Tri tic pm acstivum a 

ét8 ~aito par le généticien anéricain I~ac Key, Donc, lç nom complet 

dU b~é tendre ost Triticum acstivm ssp. vulgarc. 

Le bl6 tendre é'.oi t !lon non à la structure if~rinc use do 

son cndospcrnc qui le rend lJan~fiablc ct lo dustinc ds~cnticlloncnt 

à l'industrie du pain, 

La sous - cspécc Triii_cun!_ vulr;arc a plusicup:-~ vari6i}és 

botan~quos, dont 23 variétés a~cc épis à barbes ct 10 ~riété~ avec 

6pis sans barbes, les :ùus répa'pc1uos en ctùturc étant, :1 \ 
! 1 •• •li• . ·' 
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.) avec épis à barbes 

Triticum. vulgare yariété c;raecum 

" " 
1 

" crythrospormUllL; 

" " " hostianum 

" " " forruc;inoum. 

" " " turoicun 

" " Il caesium 

" " Il inc1icum 

" Il " iranicur.1 
1 

' 1 

1 . ) avec o;Jis s8ns ba_fbos 
vulc;are·variété - Tri ticur.1 

" " 

" " 
" " 
" " 

" 
" 
" 
Il 

a ur oum 

lute scons 

lcUCOSlJOrmum 

alborubrum 

milturum 

Chaque vari6té bota1iiquc a sos particularités morplli.oloc;irtucs: 
i 

u1o~ certaine couleur <"1us cllpnos, c1os barbes ct c~cs arains; une cor-

taiino l1Ubosccncc cks c;luraos ct c'_CS borbos, OU absanqo r
1c cette pu­

bO;SCOnco; une certaine form$ c1e c;rains ct c1es glur:Jo>J!, etc •.• 

i 

Dans le cadre c1c chequo variété botaniquQ ot entre ces-va~ 

riét6s, la g6n6tiquo 11 Grdiéiun 
! l' ' t ''h b ' }-Ü<! 1r;ncos o lL y r:LL1cs, a_,_ ln 

El~tiquc los écotylJOS L•s mi/oux 

c;rand nombre c1c var~6té do culturc,­

c1c trouver pour ch~qpo zone péc1ocli­

aùaptés et les plus productifs. 

, . De n~uvollos vari~~é~ do cul tur~ sont conltar~1m~nt on cours. 
c1o croat1on, ct sont subst~tuc:cs aux anc1cnnos, cio j'qul ecourta d'au­

tant la "\zlio c1'uno variété, j<' 'ost-à-c1iro sa périocl!o c1 1 utilisation on 

c1ul ture, 1 

0 

0 0 
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Chap1tre 3 

M'IJ\TOllfE DU BLE 
l' 
i 

1 

... 9 

Les grains ela bié sont r~os fruits socs inc16hisconts qui 

c1U point do vue bataniqu~ s 1 appellent "caryopses •. Le_ caryopse du 

blé est nu, car sos ~ve~oppes - gl~1es ct glumelles - no sont 

1 pas collées mais sc c16ta~hent au battage. Sa fo~c ost typique 

\du fruit monocotylérlcno (kig.1). 
1, 

,, 

, La structure anhtouiquc c1u grain de blé', en ,allant de 
! 1 

l'extérieur vors l'intcrHur (fig. 2) ost la suivante : 

3.1 .1. le péric.rpo ou tégument ecu fruit, formé dG trois 

assisos ~o collulos protectrices; 

3.1.2. le tét'umctt séoinal, forrJé do cc'oux couches c1o 

cellulos !:j~latios. Pour los graips roux feneu, 

la C01.1Chd interna est fortonont W.gmcntéc; 

1 

3.1 ,3. la bande \hyaline, c1 1 aspect translflront, foméo 

par los C\ùllulos monbranousos; 

3.1.4. la couchc,.a aleurone, prctliéro assise constitu-

3.1.6. 

' . tivo do 1
1

'albumcn 1 fornéo par de grosses cellules 
proté5:quol üo forme cubique; 

,, 

' 

l'albunen,farineux, est une mas~e~ic1c cellules 

contenant \'une Grande quantité c19 rains d'amidon 

ct c1o glu~cn; cc dernier joue vli 8lc iuportant 

on panifi~~tion; i 1 

- ,\ 

l'cmbryon, 1
j. plante on nlin!.aturo (:fic. 3); lil 

constitué !
1

f 1 

1 

! 1 1 
1 r .. ; .. ·1 

\ 

1 

est 
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,) c1 1uno rR.c1icule (r) proté.:;ée par uno eo~to do capuchon-v 

la coléorhizo (cz) at comportant déjà la racine princi­

pales (r) et lps ébauches dos premières ct deuxième 

paires do racihcs; 

,) d'une tigelle pourt-nouée qui sera le ~uturo tige; 

.) c1'tmo g6mmule lifomŒr'.'un coléoptile (c), sorte de 

feuille protocrrice dos premiércs fouilles; 
1 

,) d'un cotyléc1o1: nommé scutclllun (s), 

. - 1 

3 • 2, L 1 i\PP,1REIL VEGETATJ:F"' 1 

L'appareil végétatif du blé comporte un s~stémo aérien ot 

un systéme radiculaire. 

3.2.1. Le systémo, aorie_n 

è, tmi tés bioloc;iquos ou tal~e s qui 

z~ne située à la base de la; plante. 

ost foroé d'un certain nombre . 

partent du Platfau de tallage, 

Cha quo talle apr~s col'lplet. c1évoloppol'lenrt; :c1e la nlantc est 

f?rl'lée c1 1 uno ticc fouillée lou chauHo, portant en B<J~ cxtr6mité une 
! l' 

i~floresconco, 1 

1 

i. La tir;o (fig 'l') est farDé rl 'entro-nl'lrtfl.s séparés par 
dos noeuds qu' délinitcnt. dos zones méristématiquos 

(zones de cro·~sanco) c.1 1 où différencio~t los feuilles, 

Chaque nocmd ~Ft le point (c'attacho c1'uno fouille. 

ii, Les feuilles blé sont altornoo·ollj cistiques •... 
1 

Chaque fou:Lllo a une :Jort ion infério e, la g<riÎUlh 

qui enveloppe 'entre-noouc1 et une pb tian supérieure, 

le limbe; lo iubc 2 des nervures paf.~llélcs, unG lon­

,,uc ~ clo 15-2, om ct cw loo sc~ do '' ,!s à 2' 1 on • 

i' 1 

1 .... / •• 11111 
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3.2.2. Le oyotér:tcradiculairo couJ.cncc à oc développer par 
1 

lqa racine a pr:inuirco ou oémi.palca. Cc ayat éna qui fonctionne de la 

lovée au début du tolloc;c conprcnd une racine 11rinc:l.pnlc ct deux 

pairco de rccinco lctérslca~ aoit 5 rocinca. Il cet rc:~lncé pro­

grcooivcr.:cnt l).':œ lee rr~cilJ.o occond;:ürec ou de t'lllcge (ou coro­

nolco), qui aont foccictüée · lee rncinca accondDÜ'Ca l;cuvont c,t­
taindro tula l1rofonc~cur c1c 2, à 5 :.;:. 

3.) • L 1 ùPPi~REIL Df RI'PRODUCTIOH 

une 
L'infloroocencc d~t blé c:t tul éni, c'cct-à-clir0/ogglo-

lJOr~1tion de 3 à 5 fleur::: qui for:·:mc.t tUl é1Jillct oi tué our l'axe 

lJliinciDol de l'iEfloreocencc, le rrlchio (fig.5). Ohricluc épillet 

pojooéde 3 à 5 fleure fixée::: ::m gghillct. Chctquc ill~ ur co:::prend 
1 

t:r1oi:::: étu· __ inco à onthércc 011 for··:e cl'X ct tm ovrünc !rcnfor:::ont un 

oVtùo. L 1 épillet cet j_Jrotég~ pr~r doux gltl;_:oc ct ch:l1uo fleur cet 
protégée )::tr cloux glttwllcc + 

1 

1 

La glu-_:c infériou:t1o c1oD blé::: à br1rboa co l1l'alongc lJOr 
up aricto. 

0 

0 0 
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Chanitrs 4 ----
CROISS:1NCE ET 'jl'ETA::JCLIS! E DU BLE 

,, 

;Lo cycle de c1éivctopponont Cl_u bléi col'lprcmct trois (Sranc1es 

péiriodcs : la péirioc1o véig~tative, la péiriodo do r$produetion et 
~a période c1e rcaturation.l 

- :! 

~ .1 • Li\ PERIODE VEGET',TIVJf~ déibute av sc la gcrni4ation ct s o pour­

~ui t av oc la levée, le talla,::;c ct le cléibut de la Joutai son. 

4.1.1. La germination sc traduit par la ~ortie des racines 
1 

~cninalcs at de la eoléiorhize, 

le, le coléioptilo (fig. 6-11) 
et 'Jar lrJ croiosEillcje cl'une préfcuil-

Pour ::;en:'cr, le ,'JrrJin c1e bl& exige une t~mpérature do 

!1 à 15 °C ct une hurüditéi c1u sol correspondant à ,35-40 % cle la 

~apacit6 de rétention c1u aol, La tompéirnturc la :;llus-bassc à la­

f1Uolle com-wnec la gcrl'linr::ltion cot le seuil the:rn:i;guc ( 0 à 1 °C 
:pour le blé) • 

1 

4.1.2. La 

~ol ct la promiérc 
lovée lest la .:c>hasc où la coléoptilc perec le 

fouillai (le coléioptile) va pa:rai5':tre (fic.6-B) 

4.1.3. La tallage représente l'entrée en croissance des­

~ourgoons c1u ~tcau c1e ta~la,0 G (fig, 6-C). La premioro talle ap­

paraH à l'aisollo c1o la p~oni6re fouille lorsque 12 plante est_ 
1 

'u stade ''4 fouilles"; ollie s 'a"Tpollo talle primjlild, Los talles 

Jjlrimairos peuvent donner c1rs tallas seeonclairos, · 'eptiblos olles-
1 

!]!times c1' émottro dos talles. tertiaires, 

Le plateau c1e ta~ago du b16 pout c1onnet 4 à ~ talles 

primaires, soit un total cL 12 - 15 talles, En gpnpral, soulos los 

i)allos 1)riraairos sont fort los,· clone susceptibles c1o former t1os 
épis, 

'
i 

1 

... /~ .. 
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4.1.4. ~o ùébut~1c 1~ montaison représente la fin du tal­

lage .herbacé qui ost fonction c:.o l;J variété ·c:ûl ti vue, du clil:Jat, 

de 1 'alirrncntation de la .:>~ante en. azote ct do la clonsi té du semis. 
,, 

Plus la funure on azote o~t riche, ~üus le talla,:;p est fort, Los 

fort os densités c1o serris ~t los semis profonc1s rét1uisont le tallage. 
1 

:1 

. , 4. 2. LL PEEIODE'S:I DE REPIWDUCT]ON OU DE riOTTT.:\1 SOIT. comporta 

i 3 phases: la fCJr"'•ation do ti ébauches (prinorcha) c1:r opillcts 
1 

la pha­

ise r1e spécialisation flor$lc ct la >hase de méiosp-féconc1ation. 

, 
4. 2. 1 • ]la •;éri~ ·:1 c r_cprocluct ion d<'ibutc, par la üiffér12n-

:ciation ct l' élon,:;ation c1o s cntrEJ-nOeuds c1o la tige principale; 

ipar l'apparition de nouvelles fouilles ot sc ;Jo1.œ$uit l)ar la for­

imation c1u sonuot végstatif (épi ct .5lJillcts). 

4.2,2, La fonaajJ_on_c1.u sor.mot végétatif kc caractérisa 

~ar la sp~ciatisation flo ale, c 1ost-à-c1irc l'a;p.rition des piéicos 

:flornlcs : glumelles infcl icur os ct SUlJ :éric ur os (fig. 5) étamines 

ct stignatos. Ponc1ant co tonlJs la tige principale. ct los talles . 

;s'allongent rapic1ouont otl,l'inflorosconco (l'épi) monte et ,csrossit __ 

,.clans lo cornet c1o lo -ilornf. éro gaine, en cêistcndant. los pa. rois;_ c 1 est 

1lo stac~o elu gonfloecnt, qfi corrcsponc~ à la méiose pollinique (le 

iPréludo à la fornntion clc~ cellules rsprocluctricos). ' 
' ' 

4.2 .J, lil>rés le $tnclo do g.onflcnont, 1 !imflorosconco sort 

:do la gaine do la c'crniére foui~llo : c'est l'ér!aison qui s'obsor­

ivo visuollor,ont quanc:. 50 % re 1 épis sont sortis. Quelques jours aprés 

~ 'é1Jinison so proc1ui t la féconc18tion. La phaso J~oioso-f6conclation 
lc1u blé c1uro 10 à 20 jouroquanclla tonpérature as·~ c1e 14° Cet 5 
! 

ijours qusnd la toml'Üratur~ clépasso 18 °C, 
i 

La fécondation [',j)_ blé sc proc1ui t à l' :i)nieriour c1cs glu-­

mes, ainsi qu'à l'alJ)orit on doc 6tamuinos la f4c$nc1ation ost tor­

lainée, Donc, le blé; est un )lanta aûtogano, non iaviséc aux troiso-

monts entre les di::'féront s variéités. 1 

... / ... 
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1 

4-3. LJ\ PERIODE DE I"l.TlfATION comprend trois :Phases princ ipalos. 

'i 
' 

4-3.1. La pha~o do multiplication cel~ulairo intonce 

(12 à 15 jours) c1urant ~aquollc l'amando encore verte a pris sa 

forme définitive et l'albUGon ost devenu laiteux : c'est le 
' 

stade lai toux. 

4.3.2. La IJhawe cl'onrichissenont on gtucidos _ct pro­

téic1os:(12 à 15 jours) au cour~ c~e laquelle 

le poids cl' eau clans le 4rain c1emcm;c sonsiblomeJ!tt constant ct 

l'amando sc colore c•Jst le stade pâteux, Co staèe est atteint 
! 

quanq la toncLœ on cau l'ordre de 40% .du poids frais. 

4.3-J, La pha~c c1o c1ossication corrosr~ond à la diminu­

tion rapide du poids d'cau; lo grain cloviœmt gudccssivement som~­

c1ur, puis dur ct CI'1Ssani1 : c 1 est lo stac1c lJropioo au batta,:;e im ... 
i 

médiat (moissonnac;o - battage). 

0 

0 0 

1 



·-· 

1 

1 

Ch::<pttro 5 

LES l'XIG:Gl'*TIS DU BL~ 

1 

5. t. 
1 5.1 .1. L:J. tc~x;érQt: lJ:'c o:Jtirr1lù c1c gurL:inp 

t c 20 ct 22 °0; 'JO:U' let fd ë.:.otion c1C8 r:::<cincc 1 dL 
oo ille cü-

- ' 
1 ° c, co qui coincidc uvee! lee :.:oie clè Novc:1brc b Déc r;;: 

Oi:thélicnno (début de ] l c::icon coche fr.:Jié).c )j, 

1~ ; 
D~.n tr:l'"-'1-'r'··tt,-:,r...-. Od C·VC'CN 1CC0,.~~Q/'11-"~Q~Ort rl(1 rrot("' ,..~ en '1' •...! '-'•-'1 '-' '-'1 .L...:,. ~ ,..,~ ·' - -.J ' .~...~.;_) ;,_-r.-" u \., l -- .._ w "-'" I,J 

llÔlfiodc de ':c:turut~kn, ~'rtrvcnt provoquer l' échc"u(l; ge 

ct ln c1i:·:il:.t.ri'ion r::dboiblc c1cc rcnc1c;:cntc., 
• 1 . 

& 

::en­
cleo 

1 

: 5f1. 2. L:J. ltni:!.Q_~J ·té cléitm';·cinc l' intcnoi éi de 11- photo-

cvnthéoc o ~CO !JÔrioc~C:J ~1r'J ongéicc c1C nébuloci té J:!é ul tcnt 'on lU1C 

fpiblo tcntu.r protciniquc gr:~inc ct tu1C ::1JUV~ii c qucùtté üu 

e!Lutcn. 

5.1 .3, L 1 cau :1cut11 c1éo 1.":; gcn.'L1:ltion, qo1 :::ti tuer un f:Jf­

tcur li::;i t~.nt lJOlU' 1.: cr:1i. r::unco du b;Lé. Pcnc1::mt o véc;éitt.:tion le 

bilé travcrcc; doux )érioclo::: cri tiquco :· loo lJl'C:;ior 20 j0urc q_ui 

Dll:'écéc1Cl:t 1 'épi.:doon ct Lt jlJhooc ela :·~:::Jtur::tim:, le ::::;r:.'in ét:::nt :::J1.l 

o,t:~Ç\C )~tc~J.A c;vcc ~UlC tcnc1~r on cau o~1ciblc: ont c nct:::atc. 
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Chnpitrc 5 - 13 A -

Llï'S I.'XIG:mfCJJS DU BL.l'! 

5 .i1 • I.'XIGL'HC"ES CLlllùTIOUL'S 

t~c 
1150 
zionc 

5.1. î. L:; tc:n:5l'2 ure o~~tiu:üc de gcrrün::ti0n oocillc cn-

20 ct 22 °C; .)Otu' L< f·~r:·ntion dca r::::cincc, cl~c cet de 12° à 
C, cc qui coincido :Jvcd lco :.:oie de Novc:.:brc c Décr.:L:brc on 

Of-1hélicnno ( üébut c1o 1.: cui::: on cocha fr.:Jiclu) • 

DcCl tc:GlJér~Jtlu,cn 61cvéco :J.cccr:.r1oGn6cs c1d cnte coca )cn­
~::mt ln IJOl'ioclc ü:: •J.:tm•ution, ~-wuvc:nt lJrov:_,qucr ,1 éch:;uè.:::gc dca 

~rr.:d.11.n. ct l;:l c1~:.:iEt.Wion :Jdnsiblc c1cc rcn(1c-:.cntc • 

5.1.2. Ln lu:üno::;ité c1étcr .inc l'intc!10i 6 c~c 1:: l'lhoto----
qynthéoc. Loo 

f1ciblc teneur 

llérioc~cc ~·reJ} :mgécc de nébuJ.oci té l'é ul tcmt oa m1o 

protoiniquc ql.ca grc:;inc ot lU1C : ::JUVCiifC qualité elu 
' 
1 

.;{lut en. 
! 

i 

! 

5.1 -3. L 1 cnu ~Jcu·tj cléG 1.:; gcr;:ia:'!tion, cote ti tuer un f:1c­

~cur li:-.ü t:cnt l'lC>lU' 1:.: crDi$om1cc du b;JJ. Pcmcl:::nt: Cf véc;étction le 

~lé trr1vcroc deux l~érioc1c:::: ·critiquee : loo lll'CUQrt 20 j0t1rc qui 

1irécéc1m:t l'épiuioon ct l'l llhoor: c1c --~~ttcrc:ticm, le 1 Gr:.'in étrmt au 

dto~clc p!ltcux C\Voc tmc tonci.U' en c:::u ocnciblc: ont 'c~nctc:ntc. 

L::i lJhotoc.;ynthëse : c1n blé clcvicnt c1éfc:V'll:'Qble, qut::ncl le col 
! 1 qat :Joc ct l 1 6vc.:_Jotr:.~n:J}Jil"6ti•Jn GtllJérict~o à 3 !_l.:-:1 jom. 

5.2" 1 • L:::-: n:.:t~"'c c1u col 

Lee :.:oillrcm•co tch'co à blé oo::t lca tc:tr a li:.~onoucoo, 
1 

bion otructurécc, ::rof·Jac1fa, à bon lJquvc,ir L1boc,t1:· ,nt, à ré·~?tion 

r;nioinc clo L: ncutrc:li té ft ucocz riqhcc Œl aubi:~''cc nutri t~vc • 
1 '· ' 

1 

1 

••• ; • ·• 0 
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Dans la vallée du fleuve Sénégal, la culture du blé 

él.oit l'itrc envisagée ep fbnction de la nature des sols ct c1os possi­

bilités d'irrigation : 

Sur los sols d éri ayant une teneur on< argile suff~saritc 

(10 à 15 %) la culture d blé pourra être réalispe une fois quo 

1 1 irrigation, ot surtout! l'irriGation :Jar aspcrs~on sera possible. 
1 1 

Los sols sabloJuc,- avec de trés grands · s·péces lacunaires 

ct qui se réchauffent trpp pmdant la journuo no conviennent pas à 

cette cul ture. 

Les sols fondé[ sont los plus favorabl s, tant pour le 

blé quo 'pour los autres ~Gréales (nais:, sorgho~ 6il). 
i 1 

Los ools lourc1s~ ela typo ''Hollaldé" ptnken~ iltro cultivés 

sous blé, sous réserve c1l1 une porosite) du sol sup~riourG à 10 %, 
1 1 

d 1 un planage parfait et (1' un bon c1rainage. Pour pas terres il faut 

pr8voir une cul turc do l~gUBinousos 1 c1ont la Das~o végétale sera 
. 1 

enfouie dans 18 couche 11\lbourablo pour améliorer! la structure du 

sol ct on a'l1@1ontor la p(Jrosi t~. 

5. 2. 2. Besoins. on él~cnts fertilisa 

Los analyses chiniquos concernant la 
1 

blé ont.montro quo :Dour bbtcnir un quintal de rn 
1 

(grains; pailles, feuilleps. ct racines), il faut 

d'azote, 1 à 6 kg do P2cb (pontoxyde de phospho 

ùo K
2

0 ( oxyde clc potass: ·) ot 0 1 5 à 1 Kg do CaO 

1 

Une récolte, c19 50 quintatUC c~o grains: 

cul ture aura prolcvo : 1 

pour le [ira: : 90 kg c1'1azoto, 
40 I\g cle ]Jcrt ose; 

iérc végutalo 

2,1 ,1 . à 2' 7. Kg 

0; 2' 2 à 4, 8 Kg- -

(oxyde do calcium) 

ur un hectare cle 

pour toute ~a )lante ~50 1\{; 

de :'htphoro et 

c'. 1 az·oi1o, 7 5 clephos-

phoro ct 17~ ela potasse. 

. .. / ... 

' 1 
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la fin 

Los élm:1entsj! nutritifs sont surtout 

elu tallage ct ~8 flor1üson, 18 pointe 

pleine floraison, 

- 15 

bonsorJrnés entre 

sc si tuant à la 

Le blé lJout htro cm:sic16réo conne unb cul turc consorn­

W'ltricc d'azote; l'azbto distribué juùicicusc*wnt su cours do 

la croissance c1u blé, 1: favorise le tallage, 18 fornstion des épis 

ct le lJoids c:u {Srain.' 

' 

Un oxcés c~ 1 ntoto ou un desequilibre ~ntro les .spports 

c~lazoto, c~o phoslJhorcict .de potasse c1étorwinmJrtuno c:roissanco 

luxuriante, favorisani 1 1apparitüm. c~cs Eal•n1}cs (fusarioso, 

SOJ,ltorioso, rouillas, 'Piétin vert, ote ••• ) 1 PfOVOqt·.ei:II; la verso, 

at peuvent allonger 1~ cycle végütatif. Une .f'<Prto fumure azotée. 

ronel le blé plus sonstblc à la chaleur, co ~ui cntraino l'échau­

clago • 

Le phospho:;<o ct la :Jotasso assurent uno croissance nor­

Llslo ct surtout la ré$istance aux nalachos, à rla verso et à la 

séchorosso. Do plus, ils doru,ont aux grains l$ur valeur nùtri­

tivc ct leur aptitudc~à la panification. 

0 

0 0 
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hapitre 6 

- ! 
TECrl'liGUES CULTUR.~L:SS 

G ,1 , Jd, PLACE DU BLE fAITS LA ROTA TI OlT 

Un bon préc~dcnt à blé doit laisser lo sol libre pon­

c1ant tmo périoc1o suff~santo pour pouvoir axée ter tous les trs-
,, 

vaux elu sol avant le ~anis ct ac:ministrcr lo.s engrais de fond, 

ot suffisaLJmcnt proprr ct riche en éléments a similables (N, 
P 2o

5 
ot K20), 

Le r,18illeurl précéc~cnt ast constitué! par une plante 

sarclée (mats, sorc;hol), par une léGLIDünouso (tliébé, haricot, 

soja), ou par une jachérc bion travaillée pour détruire los mau­

vaises horbos; 

La ré;:Jéti ti on c1 1 une cul ture cle blé sur la mnêmc parcel­

le plusieurs annéo:J consécut.:vco n'ost pas indiquée à ,cause dos 

maladies :1rovoquéos par les champignons parasti tairas qui s' ins­

tallent c:ans le sol ct sur los chaumes, 

En zone sabiiJliennc; à une culture de blé pout succéder 
' 

une cul turc c1c cycle bourt, surtout c1o légunincusc (niébé; hari-
' c ot) afin qu 1 une troil~i émo cul turc (naïs, sorgho) puisse être 

' l 'b t ' Il . ~ semco on co u c,_ J_llVo!f"nago. 

Sur les soll!'l louees r:_c type holl:i!lc1éi, le 

dans la rot8tion avod le riz, D8ns co cas, lor blé 
' ' 

'Qlé pout entrer 

quitte le ter--

rain au c1ébut c1u r.10is'i él.c T'ars ct le riz peut ctrc sow5 im~'.édiato-

rJ.ent, La uoillourc f8bon est lo répio_uagc cèll iz aprés la récol­

te do b::..é. Dans co cab on pout réialiscr trois récoltes ccc cér~a-
! ' 

los cha clue ann6c. ,~ riptor toutefois quo suri cos typos de sols, 

los rcnc~caonts on bla! sont aécliocrcs. i i 

i 1 
Le préo6c1on~ cultural influe fortbr ont sur los renc1o-

cents c1u bl6. Los rés 

obtenus à 18 fin 

Gué clé (Sénégal) • 

tats lJréisontés au tab cau :b: 0 3 qnt été 

saison suche-froide 1~74-75 u qantra da 

. ./ .. 
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r------·-----·-·-····--,.----------------.----- .--···---
c PRECEDEJJ~ CULTURJ\L i R~illi' !)ITS 
( --·--·-··-· ·-----------... ---··----·----·------ t -----·-- -------

1. Jachérc sans tra~aux r11.cntrctien j 2.4 1 

2, Jachc'ire avec tra~aux c1 1cntro.ticn 3,2 8 

3. Culture sarclée 11'lais et sorgho) 4.4
1

4 

Il ~ 
1 

-----~---- .. ~~--·---·· ~ .... ---------... ·--·--""·--.:.---·----+· ~----- .. ~ 
Nous proposons ci-aptés différents systémes ossiblcs 

de rotation. ' 

·1·/ ... 

L_ --- ------------ ---
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,, 

Les engrais p~osphatés ct potassiquQs!doivent ~tre 
' . 

distribués avF.tnt le labour. Si un planac;o est n<h-éssairo il 
' seront épandus avant le passage c1u rotavateur q~i 

semis pour éviter quo 1~ lame niveleuse no déoa~e 
crée ainsi dos zones infertiles. 

précéc1e le 

le sol ct ne 

En :z;ono sahél~enne, étant~QonncS.que~l~-blo.nlil~};lsut.---

ôtre cultivé que sous itrigation a fait du terrain 

est ~condition esson ielle de réussite de la culture. 

6 • 3 • LJ\ FUT !U!ill 

Le blé, nota.· 'ont les vari.étés à haut ; rondeoont, a 

une trés bonne réponse 

développement (cau, lum 

_ux engrais quand les au 

ére, air) sont assurés 

culture irriguée, à.chaue unité c1 1 cnc;rais comp 

natiore active NPK), responc~ une production 

grains. 

res facteurs de 

l'optimun. En 

exe ( 1 Kg de 

e 10 à 15 Kg de 

6.3 .1 • La fump.rc ela fon ci ost appli~u~e avant le l:a­

bour ou avant le travait c1u sol quLprécéc1e le-remis (dont la 

profJnclcur doit stre d 1èu J'lOins 10 cm) • On peut! utilis.cr .. tJne 

fw:rure organique ou une. fumure minérale •. La fUIJure orgo.nique 

est soit un fuuier bien! üécorposâ, -appliqué à 1 c1ose c1e 10 à 

20 tonnes à l'hectare' roi t un ene·rais vert (en ouissement ~­
d'mw plante verte cult~vée dans ce but : vcrec niébé, tournc­

solh 

Pour les ongr~is chimiques ~ engrais hinéraux), la 
fumure c1e fonc1 consiste[ a un épandage Qe phosph~re ct cle po-

tasse. i ] 
il : 
!1 

Les engrais p~osphatés se présentent 
. i 

phOSl)hate c1 1 arr.r.,oniaquo 9 ! supcrphosphat c ct "supo 

phato concentré); la do c utilisée est ela 60-b 
i 

Pour les pays possédant des giseme]i'lts c1e phosj;J 

0 eux-ci peuvent âtre uti"lisés conn!'- fumure p~s 
üilion que la gramulati'on soit tr(s fine. 

. 1: . 

Sur los torra na argilouJC, il est 

golf 1 1 engrais phosphaté, 

c1uitorrcau (àraison de 

avoo du fumier bien 

00 - 1000 ~5/ha) afin 

bi isa11ion du P 
2
o

5 
c1ans le complexe absorbant 1. cl 

ous forme de -

triple" (phos­

Kt;/ha cle P2o5• 
tes nli(il;urels, -

hatéo, à con 

sol • 

c1c mélan­

ou .laved-

1' inrno-

• • -~ •• ~1 



' . 

• 

1--. 
20-

Pour les sols acides, ct dans le Ll~no ~t, un chaula­

ge pr6alablo (1 à 2 t de CaO à l'hectare) est n6c6ssaire, 

Co=e engrais potassique _on pout utilis:cr le chlorure 

de potaosiun (CIK), le seh. lJotassiQue (nélang-e .. de chlorure et d,e 

sulfate de potassiun) à r!l:lison c~c 40 à 80 Kg/ha do K2o, ct éga­

lament la cem1re vogétalo ( 100 - 150 Kg/ha). 

Les en~ais de fond~ 6tant donné. leur imD.obilité, doi­

vent être enfouis à une c~rtaine profondeur (10 à 20 cm) pour ê­

tre à la disposition dos racines actives du blé. 

Sur les sols pauvres en azote, la culture de b1é doit 

être approvisionnée en azote dés le sm:üs pour faeili ter le ù.é­

!D-arrage des jeunes plants (stades levée et 2 feuilles), La fumure 

azotée n'est pas nécéssaire quand on utilise le phosphate c1 1aLl­

ooniaque; par contre la fumure do fond doit conpot'ter 20 à 30 

unités d 1azote quand on utilise les superphosphates ou les phos­

phates naturels, 

6.3,2. La furJur!f cle couverture ost reprtsentéc par 
' l'azote et est c1c préfércl;lcc aclJ;liniotréc en 3 app(lrts successifs : 

- en c'.ébut c'o tallage ( 30-50 Kg ou unités/ha) 

- en ccébut cle r:1ontaison- ( 40-50 Kg/ha) 

à pleine épiaison ( 20-40 Kg/ha) • 

La c1ose totale d' azoto sa si tuc clone entre 90 et 100 Kg 

ou unités do matiérc active à l'hectare. 

En zone sahélienne, l',azDte jusqu'à présent a été sur­

tout administré on c1e\JX a1nl1orts : au tallaGe et à 1la nontaison. 

Nous considerons que le f~actionnecwnt en trois. a;l>ports est plus 

~aisonnable, surtout en c~turc irriguée du blé, l'azote étant 

~elativemont lessivable, 1

! 

Les encrais azoiés utilisés sont la porluré~, fO(NH2 )2, 

nitrate L1'ammoniaque, ~O}TH4 , le sulfate c1'a!JlnJniaQUel· so4(NH4 ) 

ce dernier surtcr>ut sur 1'tcrres dlcalinos, 
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6.3. 3. Eouili brc de la f'u.r.lUre le lJroblénc du rapport 

entre l'azote, le phosphore ct la ~otassc a une trés grande im­

port"lnco pour l'utilisation cêcs onc:;rais chüliques. 

Sous les ccncli t ions qui lJrGvalcnt. en zone sabélienne; 

notannent dans la moyenne vallée c1u Sénégal,, P. Sap,in Çannpxe 

I-1) considéra quo la fornulc générale est : ll-133 : P-75 : 

K-153. 

Pour juger du ra)port H P K, on consiclérc ,.,ue 

N = 1, la valeur des autres éléme~ts ,étant rapportpe à l'~zote, 
Dans le cas. présent, le rapport N : P : K ost de • 1 : 0, 56, : 1, 15 •. 

1\, Cziller (annexe 1-3) retient coume fo;rmulp ~rovispirlil : F-150 : 

P-100 : K-60, c 'ost-à-cliJI\e un ralJport T! : P : K =: 1 : o, 67 : 0, 4. 

P,;\, Rasic a conclu que sous les conditions c1u 1Tûpal 

(annexe I-.4) la f.ornulo .la plus efficace po,ur le blé irrigué 

est N-140 : P-60 : K-40, soit le rapport 1 : 0,43 : 0,29. 

Sous les conc1tions rlo 1 'Iran, Je 5émo .. séminaire sur 

le blé organis,ü par l,a F"~O on ,1973 à, Téhéran, Iran, a retenu la 

formule N-10.0 :.P-7.5 :-K--'0 (1 :0,75: p) et pour 1 1 /œabie Séou­

üi te N-120 : I'-75 : K-0 (rapport = 1 : o, 6 : 0)" 

i\u cours c1e la saison séche froü1e 1974-1975, deux -

formules rl' encrais ont été) testées à, Guédé, Séné~l (annexe I-5) 

et ont donne les résultats suivants : 

Table~u n°. 4 
1 ( ------------------------------r-·--------:r-·-------------r-:r-------------) 

FOID1ULE D 1 ENGRAIS ! Dl\ TE DE t Il.ECOLTE KG/HA! V fiLEURS 
---------T--------T------···•·' SE!r:IS t ' t RELJ\TI. VE. S . N P K . . • 1"-• . t • 1 ~ 

1 t 1 • ' 1 ----------.-------. ----··--'!-~------------~ -------------·----~ ------------
150 ! 17 3 ~ 9 6 i ; 20. 11 • 7 4 i 200 3 t 1 00 % 

( 140 r 80 i 60 • i 23.11.74,i 2970 ; 148% ~ 
1 1 1 l 

( i i ! ! i 
------------------·--------~-·-----------~----.. -----·----------.....;---- .. ---

.... ; ... 
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Les données dU ~ablpau n° ~montrent à l'évidence la 

supério.ri té du, ra~Jport N : P : K = 1 : 0, 57 : 0, 42 sur le rap­
port 1 : 1,15: 0,64, Pour conclure, la dose provisoire d'en­

grais à l'hectare est de 120-140 Kg (unités)d 1azote en 3 apports 

fractionnés, 60-80 Kg de P2 o5 et 40-60 Kg de K20, le phosphore 

et la potasse constituant la fumure de fond. 

L'épandaee des en;rais.azotés se fait avant-l'irriga­

tion, lorsque la rosée a disparu, afin d'éviter la brûlure des 

feuilles. Aprés l'épandage, ].a dose d'irrigation est.choisie 
de façon à ce que le drainage ne soit pas nécés<'!aire, pour éviter 

les pertes d'azote par ]lessivage. 

La fumure appliquée pendant la phase de floraison ou 

m~me aprés la floraison,augmente le volme des grains et les 

rendements. 

6.4, LA JlATE JlE SET~IS 

Les semences de blé germont, comme on 1'a déjà vu, à 

une température du sol de 12° à 15° C, 

La date de semis doit être choisie dei façon à ce que 

la maturation ait lieu en l'absence de vents chamds et secs, '"t 
pour la zone du Fleuve Sénégal en l'absence d 1hàr!'lattan. Ainsi, 
connaissant le cycle.végétatif cle chaque variété, il faut jouer­
sur la date de semis, sans toutefois dépasser une certaine limi­

te en début de saison séche froide. 

Les expérimentations menées dans la zone du Fleuve 

Sénégal ont confirmé que la date de semis est étroitement liée 

à l'abaissement-de la t~mpérat~e de l'air et d~ la couche su­
périeure du sol, condit~ons nécéssaires à la fo~mation du sys­

t éme radiculaire et au tallage, ... ; ... 
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En effet, la meillem'e date de semis pour la ~one de_ 

la Vallée du fleuve Sénégal se situe entre la deuxiéme quinzai-

ne du mois de Novembre et los premiers 10 et 20 jonrs du mois de_ 

décembre, avec une pointe des rendements pour la période du 20 au 

30 Novembre. Cette période correspond à un abaissement progressif 

de la température de l'air et da la couche supérieure du sol (fig. 

7) qui, pour favoris or lB tsllac:;e et l'enracinement, doit se pro­

duire aprés la levée. 

6. 5. LE TRA ITET'ENT DES S~!CES 

Parmi les. quali·cés semenciéros fic;uront .la pureté phy­

aique, l'uniformité, et la santé de3 graines, ce qui nécéssite 

quelques traitements dos semences avBnt le semis. 

Pour éliminer les impluretés (glumes, gra;Lns secs, poul:l­

siére, etc ••• ) les semences p8ssa~t au tarare. C'e~t le moyen le 

plus simple. 

Pour qu'elles soient de même calibre, les semences sont 

triées par un sélectouT muni de taœis ou de cyli:Jmdres alvéolaires 

et d'un dispositif de ve~'ltilation. Il convient de rappeler que ce 

sont les grains cmiformes, gTands et loura qui assp.rent les plus 

hauts rendements. 1 

Comme on le verra plus loin, certaines maladies sont_: 

transmissibles par los semonces, en particulier-la carie du blé, 

provoquée par lo champignon pare si te _'!'illetia Tri t~ci. Lüs -

"se!lwncos" c1e ce champigon se itrouvent surtout danb la brœse du 

graiiL,_(fig, lb). Lorsque le grain c1e blé co&mence à germer, les 

petits fruits de 18 CE<rio germent éc;ale'"Ollt e'c pénptrent dans les 

tissus de la jeune pl2':1-Gu.le de lùé. Pour déti'UllNl lf chanpigon en 

voie de développement, il faut tloai ter los semencep avec un pro­

duit anticryptogamique tel que 

-, le Diolgranox (poudre coc'ltenant du dieldrin et du TTTTD); 

le Thioran (poudre contenant du TT.'TD ot de l'heptaclor) • 

. ... . / ... 
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En général, les produite anticryto{iamiques cQntien­

nent également ûes insecticides ( dieldrin, héptaclor) qui peu­

vent déduire les insectes ou les larves qui se trouvent dans le 

sol au moment de la germination et de la levée du blé, 

Contre le charbon nu du blé on utilise la carboxine 

' Le traitement des semences doit se faine 2 à 3 jours 

avant le semis, en utilisant 200 à 300 {iram.'lles d~ produit pour 

100 Kg de semences. 

Les traitements effectués plusieurs jours avant le" 
semis risquent d'endommager les embryons des semences, Pour que 

le produit anticrytogamique ét insecticide soit lL'1iformément 

répandu sur chaque grain; on utilise un mélangeur trés simple 

(fig, 8), formé d'un fût de .tôle installé asymcStriquement sur 

un axe horizontal, muni à llune él.ss extrémit,is d 1uno manivelle; 

la vitesse de rotation est de 50 à 60 tours/minute. Les bouts 

de 1 1 axe sont fixcls sur \lll. support métallique ou en bois. Un 

orifice suffisant est ;Jrdvu pour les op,;rAtions de !~emplissage 

et de vidange, 

Le volume de senences à traiter ne doit pas clépassar 

60 % du volwne du fût, La poudre adhére au téGJ-U!)ent des grains 

et surtout aux poils lle la brosse ct au si1lon (Ii'ig,.1). 

Un autre traitement rccomrrandé consiste à ét8ler les 

semene os au soleil pen.dant 12 à 24 heures, Les rayons du soleil 

détruisent les bactéries et les ch8mpignons phytgpatho,c;énes et 

en mêma tenps stimulent la visneur germin8tive d~s ,::;rains. La 

couche de semences exposées au soleil ne doit pa~ dépasser 10 cm 

d'épaisseur. L'exposition doit avoir lieu 8Vant ~o tr8itŒllent 

contra les maladies. 

. .. / ... 
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6.6. LE smus 

6.6.1. La densité de senis 

La densité do semis est un facteur do rendement trés im­

portant. Le Séminaire Int"·e:rnational sur le blé de Téhéran ( 1973) 
1 a conclu que pour atteindre de hauts rendements, il faut 600 à 

700 épis/m2. 

Pour obtenir ces 600 à 700 épis/m2, il faut on premier 

lieu connartre le taux do tal1ac,e de la variété cuJ_tuvée. 

Si l'on considére qu'un plant peut former en moyenne 

0, 4 à o, 5 talles fertiles, :on peut déduite le nombre do grains à 

semer à l'Lmit6 de surface (m2), 

Sous los conélitions de la zone tropicale des pays du 

Sahel où la culture de blé est toujours sous irrigation, il faut 

semer 400 à 500 grains/m2 pour avoir 560 à 750 épis par m2. Ceci 

compte tenu des pertes en grains jusqu'à la levée. 

Pour ~=la dose de s,emences à utiliser à l'hectare, 

quelques données sont ~1écéssaires : 

"" le poids de 1000 grains (PJ.ng); 

le pouvoir germanatif (G) exprimé en pourcentage; 

la 11ureté physique (P) exprimée en pourcentage. 

Ces données peuvent trés facilement être 1 déterminées par 

les producteurs de semonces et wême par les agricufteurs. 

La densité do semis dépend de plusiours conditions : 

- plus la capacité de tallage ost elevée 1 plus la den­

sit6 de seuis est faible; 

- plus la terre est riche, ou bien fertilisée, plus la 

densité de semis sera forte; 

... / ... 
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plus le terrain est bion travaillé (préparé), plus 

la densité de secnis sera diminuée et inversement sur­

un sol trés mptteux ou la dose de semences à 1 1 hecta­

re doit être eugmentée. 

Il faut donc bil8n choisir la do$e de semences corres­

pondant à la densité la pl~s favorable et qui conduira finalement 
! 

à ru"e population de 600 -700 épis/m2 en tenant compte de l'attaque 
des oiseaux granivores et du fait qu'en zone sahélienne la cultu­
re du blé est sous irrigation, 

1 

Avec les variét4s qui donnet 40 à 50 tatles fertiles 
pour chaque 100 plants, il faut semer 400 à 500 gr~ins/m2, 

Pour déterminer la dDse de semences à l'hectare (Q) 

on utilise la formule suivante 

Q = N x Pmg x 1 00 
G x P 

dans laquelle 

Q = quantité de semences (Kg/ha) 

N = nombre de grains/m2 

~g = poids de mille grains (e) 
G = pouvoir germinatif (%) 
P = pu.reté physique (%) 

Pour mieux saisir l'importance de cette formule dans, 

le choix de la dose de ser,1ences, nous présentons d$1.1X exemples : 
.... - -··" 

~ Poids de mille grains 

- Pouvoir germinatif 

- Pureté physique 
NoLJbre de grains/m2 

1er 

= 
= 

= 

= 

' 

exemJ21! 2éme exem:Ele 

40 g 35 g 

98 % 95 % 
95 ,1 95 % )' 

500 5"00 

.... / ... 
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La dose de semences (Kg/ha) sera la sui vante : 

premier exemple : 

deuxiéme exemple 

500 x 40 x 100 
98 x .95 

= 2.000.000 = 
9310 

-"'5c::::O.:::.O....:x:!:..j..13'-"5'---==x--'-1 0:::,:0 = 1 • 7 50.000 
1, 

95 x 95 9025 
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215 Kg/ha 
214,8 ========= 

= 194 Kg/ha 

193,9 ========= 

Donc, si les dqnnées de la formule changent, (poids de 

mille grains, pouvoir ge:rbinatif et pureté physique), la dose 

de semences à l'hectare ~arie m13me s;i le nombre de grains/m2 

reste invariable. 

i ' 

Pour la zone s~élienne, la densité mo~enne devrait 

être de 500 grains/m2 podr atteindre à la récolte environ 600 

épis/m2. ,\.cette densité; le blé peut résister contre lee "'auvai­

ses herbes, les oiseaux granivores et les rats, 1et les candi~ 

tians sont peu favorables au dévelo~•penent des champignons patho­

génes. 

6.6.2. Profondeur du semis 

En zone sah8lienne où le blé se o\Ü tive' surtout sous 

irrigation et dans iles sols plus ou moins lourds, la profondeur 

du semis.ne doit pas d8passer 3 cm.Sur les sols a~ant 30 à 40% 

d'argile, la profm-cdeur optimale est de 2 cm. 

6.6.3. Ecartement 

Les tests conduits dans la vall8e du fleuve S8négal 

ont démontré que la meilleure distanc.c entre les ~ignos est de 

18 à 20 cm; la densité stW la ligne da semis est de 80 à 90 

grains par métre linéaire. 

• le- ./ ••• 
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6.6.4. Rér;lae;e du semoir 

Avant d'utiliser le ssmoir, il faut régler le débit 

des distributeurs de semences afin d!ebtenir la densité de semis 

désirée, ~our arriver à un bon résultat on peut procéder de deux 

maniéres : 

1 

a) lo semoir étant immobilisé, on fait effectue.;r:, 1~20 

rotations à 1~ roue motrice, et on pése les grains 

tombés, Si laisuperficie correspondant à 10 rotations 

est de 100m2! et que l'on désire.obt~nir une dose 

de semences de 200 Y~ à l'hectare, le semoir doit 

débiter 2 Kg de semences. 

b) on fait d&pla~er le semoir sv~ .m~e pl~te-forme ou 
sur m~e bâche et on évalue la qvBntité de semences 

débitée d 1 a prés la distance entre les grains sur 
chaque ligne. Cette méthode est toutefois moins 

précise que la pesée. 

Il faut également vérifier le bon fonçtioill!ement de 

toutes les piéces du sm'loir notamment des socs/disques qui com­

mandent les distances et l'horizontalité, 

6.6.5. Technigue de semis 

Le semis doit conm1enc er au bord de la, parcelle en 

avançant sur le côté le plus loLg et en revenant prés de la trace 

antérieure lorsqu'on est arrivé en bout de parcelle. 

LorSQUe toute la parcelle a été semée~ il faut éga~ 

liser le3 bouts en effectuant avec le semoir 1 à 2 passages per­

pendiculaires aux lignes (fig, 9), 

Si le semis a'été bien exécuté, les srmences sont 

enfouies uniformément à la '1 profm:rleur déterminée et les lignes 

de semis sont paralléles ot équidistantes, 
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6.7. TRAVAU'.A D'BETRI'TIEN 

6, 7.1. Remplac~ent des manquants 

Aprés la levée du blé il est nécéssaire de remplacer _ 

les manquants avec des semences trai t8es et préalablement mouil­

lées appartenant à la m&ne variété. 

6,7,2. Désherbage 

Les mauvaises herbes sont des ennemies du blé, qu'elles. 

concurrencent pour les éléments nutritifs, la luminosité de l'air, 

donc l'intensité do la photossynthéso. De plus, los mauvaises 
' herbes sont los plantes-hôtes de nombreux insectes et -véhic;llent 

diverses maladies (fusaricJse, soptoriose, _piétin vort,.rouilles, 

etc, •• ), Le ~ésherbage peut être a0ronomiquo ou chimique. 

6. 7.2 .1. P.~~~:.r!.!:'!?.§.g~_§.aE2~~2@~9.~5!.· : il consiste en. des 
travaux raisonnables du sol :.sarclage et binage des 

cultures qui précédent le blé, labours répétés, her-. 

sage, passage du rotavateur ou du cultivateur, durant 

l'intervalle entre la récolte du préoédent cul_tural 

et le cemis du blé. 

Le labour s'ef:foctue à une profondeur égale au ni­

veau do la couche où se trouvent les racines, les 

rhizomes et les stolons des mauvaises herbes, afin 

de los.ramenor en surface. Le passagEJ do la hc:rae à 
' 

disque, du cUltivateur ou du rotavataur s'effectue : 
' 

aDrés la levée des mauvaises herbes sur los parcel-
-·- 1 

los labourées. PoUJ" stimuler cetto.levée ct la re­

IJOusse des stolons ot des rhizones, ~1 est néc!lssaire 

de pratiquer ,uno irri,"ation anr·és le 1labo1ilii'. 

1 

6.7.2.2. _:pésheljbagc chimioue : Il consl:ste en l'emploi 

d'herbicides,' substances chimiq,ues complexes possé­

dant des propriétés sélectives : ellels c1étruis.Jnt . 

les mauvaises, herres tout en .étant irJtiffens~ves pour 

les plantes c~ü ti vées. A chaque cultqre, y doro.)ris 

le blé, corro,ppondent cles herbicides ispécif~ques, 
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Les effets des herbicides sur les mauvaises herbes 
sont multiples. Certains agissent durant la phase 
de germination des semences jusqu 1 a lU stade je une 

plantule, Ce sont les herbicides de pré-lovéie qui 
~·utilisent avant ou aprés le s~is du bléi, mais 

toujours avant la levée, 

On peut ci ter le Tolion, .connu sous le nom commer­

cial de "H.F. 240"; il s'agit d'un liquide conte­

nant 180 grammes de nitrophéne et 6:2,5 grammes de 

linuron par litre. 

Le Tolion (B.P, 240) a été testé à Guédé sur le.blé. 

Il s•utilis~ à la dose de 8 1/ha de solution aqueu­

se diluée d~ns 100 à 400 litres d'eau. Plus la so­
lution est ltliluée, plus l'épandar;e est uniforme. 

Le Tolion est appliquée immédiatement aprés le 
semis en pulvérisations, La distribution de l'her­
bicide doit être uniforme, en évitant les arrêts . 
qui déterminent des zônes de trop forte concentra-. 

tion pour le blé, AlJrés l'épandage de l'herbicide; 
il :ffnut procéder à une irrigetion t!!ontrôlée en ... 
évitant tout exés d'eau qui nécéssiterait un drai­

nage. 

A Guédé, le Tolion (H,P,240) s'est tévélé trés 
efficace contre le,s mauvaises herbes anneuelles 

parmis lesquelles : 

Portulaca oleracea, 
~ Chenopodium sp, 

!\marant hua sp, 

- Physalis ~n:;ulata, 
~ Solel1um sp, 
~ Sonchus a~vensis 

G~livm aparine etc •• 

. 1./... 1 
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Les parcelles traitées ont donné cles plus-values 

de 277 à 365 Kg/ha, 

~'application de Talion a,rés la levée du blé n'est 

pas recommandée, car elle prqvoque des brûlures 

sur les feuilles et allonge quelque peu (3 à 5 

jours) de c~rcle. 

D'autres horbicides agissent aprée le stade plan­

tule, Ce sont 1-es herbicides de pos~-levée ou de 

post-émergepce; ils provoquent la bl!'Ûlure ou la 

chlorose des mauvaises herbes, Parmi les plus con­

nus on trouve los acides phénoxyacétiQues et .leurs­

sels aniniq1P-es, par exemple le "2,4 D" qui s'utili­

se aprés le tallage du blé lorsque los mauvaises 

herbes dicot;,ùéélones sont au stacle .P à 5 feuilles, 

Etant abordé par les feuilles, le 2,4 D est consi­

déré comme un "herbicide foliaire", 

tm autre he:rbicide. de pré--lovén est 1 'I,c,;rane, sur 

base do torbutrine, utilisé en dose ,de 3 Kg/ha. 

Il a été tosté.avec los bons résultats au Centre 

FA 0 de Gué dé (Sénégal) 

Un autre herbicide de post-lovée est "Printan 22L", 

association de chlortol ur on ct T"ecoprop, qui s' u­

lise en dose de 8 à 10 Kg/ha. Il a été testé avec 

des bon résultats à Guédé (Séné,o;al) 

Dans le même groupe, on pout ci ter Te _PJ:_intaZQ;I,_-76 

(assocü:tion de 2, 4-D at l"ecoprop) ~ui s'utilise 

en post-levée ct on dose de 0, 75 et 1, 0 KG/ha • 

.. til .; ••• 
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Q_hl!!pi tre 7 

LES BESOINS m: EcW DU JJLE 

7.1. CALCUL DES BESOINS _ 

Pour démontrer physiologiquement les besoins en ~au 

d'une cul turc, on se S~<Jrt du coeffic'1:_snt de transpir:o:rltion qui . 

représente la quantité d 1 oau nécéssaire à l'obtention d'une u­

ni té de natiére véGéta1l_e sée he. Pour obtenir 1 Rg c1 a r1atiére 

séche de blé (grain + paille) les besoins on eau varient entre-

225 et ~ 000 li tres seHm la zona de cul ture et la variété cul­

tivée (n:u1oxo 1-7). Le coefficient de tronspir~tion du blé est 

donc de 225 à 1000 uni~és d'eau, 18 VGleur moymL"!O 8tar1t de 600 

unités. En d'autres termes, _pour obtenir 5 tonnes cle crains et 

5 à 6 tonnes de pailler le quantit6 c1 1 e8U nécé$saire est do 

6.000 à 6.600 m3 d'cau. 

En agricultul:'o iTri,suée, les- l;osEJins on cau des eultu­

rGs- peuvent être satis:fai ts si on connaît ;t' évapotranspiration 

réelle, c 1 ast-à-diro la quanti té d 1 cau qui s' 8va1Jore à partir du 

sol (évaporation) at dO l'organisme vogétal (transpiration). 

La blé est considéra comn<o une culture ayant des be­

soins en cau moclcSrés. :Pour la Vallée du :~"louva S8négal (Contre 

d'Expérimentation de Gué dé) los val ours do l' évapotranspiration 

durant le cycle v6gc\tatif du b1o (annexe I-8) sont présontues 

dans la tableau n° 5. 

Les besoins en eau du blé 1 

!Tableau n° 5 ( ----~----····--·T-----··-··--------·-- ------------ ---------------;--------·-·--,..,---·---~) t i Evspotranspiration (m:·1/mois) ) 

( ~HOIS i 1971/72 i 1972/73 ; 1973/74 __ j_-1976/77 ~ moyenna~ 
( Novembre 54 89 61 ~ ----r;5 t -~ 67 ) 
( Dücombra 165 i 238 176 1 1Y2 188 ) 
~ J~nv~or ! 178 ! l274 ! 26~ i 222 ! 235 j 
( ~GVrl er ! 1 60 ! i 148 ! 1 9 1 ! 17 8 . ! 1 69 ) 

{ -~;~:·~~------t---~~~· .. ---·· -1·-·-+~~; -----t -----~:~ ---·- ···i-----~~; ·---. --~- .. -~~: .. ···- ~ 
( ! ! ! ! ,. ~., ) 
---H·------•~ --~-• Mr ••~- -~---------~- .._..,~------"-~r••-•--· ----~,~-~----·~~ -~• ~~--------·--- 0 ---



33 

Cc tableau indique que 18. moyenne des besoins bruts en 

eau du blé est de 664 mm, c 'ost-àdire 6,440 m3 par hectare. Cette 
valeur exprime la somme de la quantité d'eau meslœée pendant la 
période vé,::;ét8tive du blé sous irri,:;ation contrôlée, Comme on 

peut le constater, la valeFr do l'évapotrnnspiration est sonsi-, 

blement égale au coéfficient moyen de transpiration mentionné au 

début do cc chapitre, 

7 .2. LES PERIODES CHITIQUFS D:CS BESOINS _EN EAU DU BLE 

Les besoins on eau varient solon les stades végétatifs_ 

dU blé; dés la gJrmination, l'. cau peut cons ti tuer. )m facteur limi­
t8.nt de la croissance, Ju~qu 1 à la fin du tallage, los besoins en 

eau sont relativomoJ;J,t faibles; par contre, au cmœs de la phase 

do montaison ct jusqu'à la floraison, ils sont considérables, 

La premiére période critique so situe dans los 20 jours 

qui précédent l'épiaison. La c1euxiéme, pondant lai!l'aturation et 
sur.tout pondant la phase a•onrichissement en glucides et protides, 

le poids de l'eau étrmt alors sonsiblen,ont c<onstnnt dans les 
grains. Cotte phase dure c1o 12 à 15 jours et correspond au stade 

pâteux. 

Pour la zone sahélienne, ces deu~ périoUes critiques 
correspondent aux l'lOis de Janvier et F'évri.or, quand l'humidito 

relative de l'air (annexe I-9) descend au-dessous de 40 ~ (graph, 

n ° 1~. 

L' èche udcgc cc t le co ne''"'~ c d '= c lJ uJfi"'"'" d' u u u 

pcndF.mt la matur8tion •. Les grains échandc~s ont unl tégument rid8 
' 

ct un albumen farinelcr, peuvre en amidon ct on glrten. 

On consid6re que pour le blé des valourp d'évapotranspi­
ration supérieures à 5 mm/jour sont critiques. Le cas so présente 

'On zone sahélie:ro_ne pendani les mois de janvier et février cc qui 
nécéssi te une conduite rigoureuse de de 1 1 irrigation durant 

cette période, 
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7.3. L'IRRIGATION DU BLE 

Rn zone sahélienne, le blé est une cuiture de contre~ 

saison froide, période sans pluie, Donc, l'irrigation est obli­

gatoire, 

Le blé est une céréale qui ne supporte pas une submor-- · 

sion prolongée, surtout entre le saais et le tallage. C'est pour­

quoi une maîtrise compléte de l'cau est indispe~sable tant en co 

qui concerne l'. irrigation que le drainase des e:jccédents. 

7,3,1. llodes d'irrigation 

Los LJéthodos $uivantes d 1U<rigation ont été testées 
1 

plusieurs années consécmtiveo dpns lo bassin du flouve Sénégal 

(contre de Guédé) (annexe I-3) : 

a) Semis du blé su~ larges ados sép~rés les un des au­
tres par d~s rigoles de drainac;e-irrigation, 

b) Semis )àplat sur larges-plates-bandes séparées par 

dos rigolo !Il de d,rainage-irrigat ion,, 

c) Semis en cuvette de 600 à 1000 m2, séparées par des 

diguettes do 20 à 25 cm (cabans). 

d) Senlis en trés larc:es cuvettes avecl drains périphé­

riques, 

1 

La troisiéme f8thode a donn8 los meilleurs résultats; . 
elle camp.orte l'aménngd·10nt de petites cuvcttes 1 .de 600 à 1000 m2; 
d'une pente uniforr:w c1e 0,5 à 1,5 ;16o.I,e canal d'irrigation en­

charge sur la parcelle ~ arrosor déverse l'eau dans un contre-
' irrigwi;ion d 1 où l'eau 'déborde et recouvrG la p~rcolle adjacentG. 

Aprés 12 à 161 haruos do semi-submorsion sous une mince 

lame c1 1 oau, on procclcle su drainac;e de l'axés d 1.nau (si nécés­

saire). 

. .. / ... 
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Le bon planage du sol joue un rôle déterminant pour 

1 es rendements • Si le to:'·rain a des J:lioro-dépressions, a prés l'ar­

roiSia(;e les flaques d'cau !;ltagnantes pourrissent lès semonces; 
;plus tard les racines du blé no trouvent pas l'oxyc;éne nécéssai­

re et ne peuvent plus abscyrber les éléments nutritifs. De plus, 
ces microdépressions offrent dos conditions favorable& au déve­

loppement des bactéries ct des champignons parasites qui provo­
quent les maladies du blé, 

7.).2. ~hme de l'ir:r:i,:;ation 11 est c1éterminé par 
l'évapotranspiration journaliére qui, en zone sahélienne, est de 

5 à 8 mm/jour en saison sécha-froide. 

Le vol1m1e d'une dose ci 1irrigation ost ;do 500 à 1$00 

m3/ha (50 à 60 mm). Pour !I!Ssurer los besoins en eau du blé qui 
sont d'environ 7,000 m3/ha; il faut prévoir 12 à.14 irrigations, ~ 

Avec une évapotranspiration moyeniHJ do 7 mm/jour,· tme dose d 1 irri­

gation 93ra absorbée en 7 à 9 j 01.xrs. Pour avoir to~j ours dans le._~ 

sol une certaine réserve d'cau surtout pondant la !période flomi­
son-mait:il:ration,il faut irriguer chaque 7 jours, 

7 -3.3. A guel ,moment irriguer ? 

Il ne faut pas irriguer aux heures 

mais le soir, afin que le drainage so fasse le 

les plus chaudes 
' 

na~in, pour évi-

ter de trop grands ocarts entre la itemporature de la plante et 

celle ~c l'eau, écarts nuisibles ~la plante. 

1 0 

0 0 
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Chapitre 8 

. L\LAiliES ET mmm·rs IlU BLE 

8 , 1 , LES ; AMiliTIS DU BLE 

La chaleur de la zone sahélienne et l'hunidité assurée­
par 1 1 irrigation peuvent fevoriser l' apparition d '.un certain n.om"­
bre de maladies dues à des champignons para si tes qhi s 1 instal­
lent sur les feuilles, sur les tiges et sur les épis du blé. 

8,1.~. La fusariose 

Cette maladie est due à un champignon parasite Fusarium 
roseum, L'attaque coEc1ence par l'apparition de taches brunes sur 

la t;ünes dos fouilles, s1..1r les noeuds at l'entre-noeud infé­
rieurs de la ifigo, IJes nooll!ds parisités sc désséchent st parfois 
se brisent. Les feuilles sont rarement attaquées, 

Lorsque l'attaqué se propage aux épis verts, los épi­

llets séchant précocement sans former de grains, La présence 
d'épis partiolleLJont ou totalenent stériles est le s;vmptome le 
plus évident de fusariose, La contamination des ép:j.s entraîne 
l'échaudage et la contamination des grains. 

Certaines e spéces do Fusa ri um- provoquent des taches 

rougeâtres sur los Glumes 6os épis (Fusarium gramifoarum) 

Cotte maladie pout ôtre provoquée par plpsieurs cham­

pignons, dont le plus répa~du ost Sptoria ~odoy~~~ La septorio­
fii€ attaque toutes les part~os elu végftal, sauf lesi racines • 

. ~ ./ ... 



37 

A la levée, la contamination par les semences entra!- _ 

ne la fonte des semis. A la montaison apparaissent stœ los feuil­

les des taches losangiques brunes, puis ja~es, qui plus tard 

comporteront des ponctuations noires, Lorsque les taches sont 

nombreuses, la feuille se déchésse à partir de l'extrémité. 

Su la gaine, le champic,'llon provoqua de longues taches 

jaunâtres; Les noeuds sont déprimés ct )renncr:tt la forme d'un 

ganou plié, 

Sur les épis, le~ symptômes sont caractétistiquos : 

stries brun;_violacé sur la partie supérièuro des g:Lumes. Les 

grains atteints présentent 'iuno tache brune dorsale, 

La maladie se transmet par les résidus de récolte et 

les grains. L'émission do :oiporos (la "sonences" du champigon) 

pendant la montaison proté,je les épis contre la contamination, 

Si l'émission CJlles spores so produit pondant l'épiaison, les ren­

dements seront réduits :'t cause de l'échaudage, 

8,1.3. La carie ~u bl6 

Cotte melodie ost provoquée par le champibnon parasite 

Tilletia tritici (synonyme de T. caries), Les spore~ de la. carie 

se forment dans l'endosperme des crains, Le traite~nt préventif 

des semences avec clos produits anticrypto,zamiques (p.ielgranox, 

Thioran H, Lindafor, etc •• ,) ost un excellent rooyenl Cl,e protec­

tion des cultures. 

8.1.4 •. Le charbon nu est provoqué par lei champignon 

]"$tilago tritici, dont los !Jpores germent et pénétrpnt da:1s 

1•ovulo au moment de la flo~aison et détruisent les: épis, On 

traite le charbon nu comr'e ~a carie du blé avéc :'!:co composés 

organomcrcuriqucs, 

.... / ... 
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8.1. 5, _Les rouilles sont ptovo,qu8es par un ,-:;rand 

nombre de champignons, entre autres par 

38 

i. Puccinia r,raminis qui provoque la rouille noire, 

dont los symptômes sont l'apparition, à partir de 

la montaison, de pustules brun-noirâtres disposées 

en liGUes parallélos sur los fouilles et les tiges, 

ii. Puccini~~~it 1~cina responsable do la rouille brune 

qui apparaît sur les feuilles sous forue do pustules 

arrondies et dis~crséos de coèùour br~-ro~~. 

Une attaque mmssive de rouilles cntralno l'échauda­

c,o dos grains. et une réduction sensibie des ronde-

monts. 

8 , 2, !lET !IODES DE LUTTE 

8.2.1. Les mét~~~s o,,.,ronomiguos do lutta sont: 

les rot,üions do lon.:;ue durée : la q1.ù ture .du 

blé n'est rdnouvoléo sur la mêne pa:t1celle qu'une 

fois chaque 2 - 3 années; 

les travaux ,répétés du sol a:>;Jrés la 1récolte de la 

cul ture précédente et jusqu 'au ser:lisl du blé pour 

aérer lo sol' détruire les mauvaises! her]Jes et 

favoris•'r la' clécomposi ti on cie s végétaux (chaumes, 
racines); 

la fumure équilibr·6o du blé, en assurant un bon 

rapport entr• l'azote, le phosphore bt la potasse 

et surtout cA évitant l' oxc és cl mot e; 

' 

l'irrigation,
1
contrôlée, on 8vit~mt les flaques 

stagnantes; 

••• /... • ! 
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1 1 emploi de semences saines, proven!lllt de cultures 

bion contrôlées à tous les sta<"1es végétatifs; 

la lutite contra les !"'auvaises herbes par les trai­

tements herbicides ou des sarcla~es nanuels, tant 

pour les cultures précUentes que pour celle du 

blé; 

- une bonne densité de semis (éviter les trop fortes 

densités); 

le traitement des semences 2 à 3 jours avants le 

semis; 

- l'exposition des semencec au soleil 6 à 8 heures 

par joL,_r pondant 2 à 3 jours avant le semis, en 

les retournant plusieurs fois par jour; 

le brÜlac;c des chaumes • 

8.2.3. Les métho~_himiques : emploi de ~reduits chi-­

miques ayant une action cqmplexe sur leo champjgndns parasitai­

res et dont les plus connu,s sont les s1Jllivants : 

.) Le Cérébel, association de Bénomyl (8,3~) et de 

n:anébe ( 66, 7%), Le produit est efficace c_ontre la f:fusariose, 

la septorioso et les rouilles et s'applique en deUx reprises 

un premier trali ternant en fin da talla Je-début de 

montaison à ra,;Lson do 3 Ke c1e Cérébel !à 1 'hectare 
' 

sous forr1e de solution. On utilise 200 à 300 litres 

de solution à l'hectare; 1 

i 

- un second traitement on fin d'épiaison avec la mllme 

dose. 

. .. / ... 
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.) Le Grez, produit à base de l~anèbe; e$t surtout utilisé 

contre la septoriose au d~but de la floraison à la dose de 2,5 Kg/ha 
pour 200-300 litres de solution à l'hect~rc si l'application sc fait 

sn deux trai tcmcmts ct à la dose do 3 Kg/ha de ma môme solution pour 

·une application unique • 

.) ~e Benlato, produit à base de Bénomyl; est efficace en­

tre autres contre la fusariose ct la soptoriosc. Le Benlate s'utili­

ae à la dose de 0,6 Kg/ha appliqué en 2 traitements : l'an au début 

do la rr.ont::üson, 1 'outre jjl~,ndant ln floraison. On utilise 200 à 300 

li tres de sol ut ion à 1 1 hcatoro. 

8. 3. LES ENIŒl':iiS PJTIL.~ UX: ].ld_ BLE 

8.3.1. Les insectes 

• ) Dans la zone rocir:nürc, le blé lJcut âtre cttr;qué IJcr 

lco larves des tcrnitos . 

• ) Pend.:;nt l.o ;vonkison ct jusqu'à l'épiklison, le bl~ est 

o ttaqué pnr unC\ lJCti tc mouche (H!lplodiiJlosic ClJ.) qui dél)osc c no 

oeufs ontrc 1-, gcünc ct 1" tige du blé. Les l.crvc~ de couleur j::tunc­

rougeôtre, longucc d2 4 à 5 ,;un, rcJ~ngcnt lrc ticcuq tcndrcc dcc feuil­
lee. 

.) Il cxioto encore d'~.utrcs nouchco pc:rjr,ü lcoqucllcG 

Cont,':!rinio tri ti ci, dont lee L;rvcc de co1.ùc ur j0~c mc_mgcnt loG 

glumco ct luc glurùellnc do 1 'épi. 

Pour tr:ütr!r ct détruire eco lr:l'Voc, on jél])liquc dca 

insccticidca tolo quo HCH,< BQ a utin:;, etc ••• >JUX do ace rccor·lli'.C.ndéoa 
pour che quo }'lrod:ü t. 

8.3.2. Lroo nnim8ux 
"f'-

Pc.rmi loG anncmia .':J.nim-::ux; il f·mt citer lee oouria, lee 

, rn tc ct lee oi<::ccJUX groniVCJl'OC:. Contre lee courie ct lee re: ta, on 

' utilioc oppiHo ct clou: Drodnitc l'·:ticidcc. 

P "~ ' 't 1 d' At 1 ' 
1 

' ' OL.V> eVl cr C::J ego 0 J):Jr (lf1 OlQC2UX gtrr:tn~VOl1CO l.l 

'faut cultiver dcc vr:riétéa b.'Jrbucc, .'Jccuror tmc bbnnc d9ncité de 

'aomio ct org'lnioor le gr')rdicnnCJgc pondCJnt lo r.J,':ltUJ''-1tion du blé. 

0 0 
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Chapitre. 9 

9,1, Di\ TE DE M RECOLTE _ 

Le. moment cle la rôcolte est choisi en fonction de la 

technique. de r8colte, 

9.1 ,11, Récol_j;_e manuelle 

i 

Pour une r 8c olt e à la faucille ou à ia faux, choisir 

le mo;;Jcnt de la "maturi,t8 teclmolo,c;iquo" Q'-Ü cor~-dspond à la fin 

de la ];lat uri té cirouse ; le ,c;rain llO Ut encore être rayé à 1 'ongle, 

sa teneur en eau (3tant- de 30 à 40 % du ;;JO ids frais. En ré col tant­

à co stade de maturite,-l'égronae;e ost peu important et l'aptitu­

de du blé à la panification est supérieure, 

Les tic;os do bl8 sont laissées en _-;crbos sur 1o champ 

pendant 5 à 6 jours pour que la naturation s 1 achéve. Pour éviter­

les dégâts ::~ar les oiseaux, los rats ct les souris, il ost recom­

mandé de lier los C/'rbas ct- de los empiler on fol"Jlo de. croix, 

Aprés la !_llaturi t_é __ c__s>mQ_l_éte_ (mat uri té iPhysioloc;ique ou 

surnaturi té), on nrocéde. au batta,3e mu=m:c'l ou ~écanique du blé. 

9,1,2, Récolte mécaniaue 

1 

La rcicolto du blé à la moiosonneuse-battGmse se f<:ora à 

maturité physiolociquo ·ou surmaturité, A ce SEL~e, 1a teneur en 

eau dos crains est de. 14 à 16 %. Si cette tene est supérieure.. 

à 16 % il y a rhq_uc d 'iéchauffement cc qui obl ge i't procédor im-­

médiatement aprés la récolta à tL'l vannac;e ou à uno bonne aération, 

A ' Dans la zone sahélienne, la teneur en eau du blé à la 

récolte ne eépaLso pas ~e 12 1 ct pondant lo stockage elle ost 

9 à 11 %. 

• •• /. - t 
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1 ' • ' , 

:Pour tme conservation d 1 Lmc ce:ttalne duree, le teneur 

en eau des srains de ~lé ne doit pas être supérieure à 14 fo 
sinon dOS lll!.Oisi~sures SG développent dano la tlaSSG des ,srains • 

détruisent leur pouvoir (Sormatif ot provoquent rme odeur spûcifi­

que. Ce qui est encor~ plus (Srave, .c'est que los crains humides 

respirent plus que los 

et de la cha1ëur, d'où 

."rains socs 0é.cra<>ent du "'az carbonique 
c..:. ' - ......, b b 

les risques d'échauffc*ent. 

Un deuxitime impÉratif est la puro;té 1 pl~ique do la 

récolte, ' c'est-à-dire l'absence ù 1 impuroté : semences vertes 

de mauvaises herbes, poussiércs, fragments de;tiges, Grains 

cassés, etc ••. 

Pour assu:rer la cons(:rvation, los g:tains do blcŒ doi­

vent être vannée au vGnt ou au tarare. Si la l;'écoltc sc fait à 

la r.wissonnausc-batteuse, la J'lachine doit êtr~ équipée de sépa­

rateurs ou épuroteurs. 

Avant le stocka,c;e, l'entrepôt deit 3tre déoinsectisll: 

avec une faible quantité d'insecticide pour erjpêcher la:cprol:b­

fération èles alucitoo, des cll8rancoons, des rnutaisos, oct ••• 

Le stocka(;e ;c1e long,ue dnr<~o pGut sc fairG en sacs 

ou on Vl"ac. 

Pour pr:~vonir la prolifération des insectes,. on peut, 
1 

on plus dos insoctici~os, utiliser un produit volatile, le. 

w_r_ach]._o_rur2_ _ft2.._o_a_:r_b~ à raison c1 1 uno capsula ouverte qu! on 

introduit dans chaQUG sac avant de. 1,- fGrmer, 

! • 0 ./ ._ J. 
1 
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Quand la récolta est conservée on vrac, le plancher 

du dép8t doit 8tro propre, sec et désinfecté l titre préventif. 

La hauteur de 11'1 masse de ,<;rains ne doit pas dépasser 2 m. 

Pendant le stockage il faut procéder à des contr8les 

périodiques. 

Pour éviter' les ccégâts par los rats et les souris 

on dispose dans 1' entrep8t des appâts ou des produits raticides, 
' 

on veillant à ce quo ces produits no soient p~s en contact avoc 

les crains, 

0 

0 0 
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Chapitre 10 

QUELQUES QUALITEStrECllliNOLOGIQUES DU GR,UT! DE BLE 

10.1, LE POIDS DE FILLE GRAINS exprime le &Nmtiour ct la consis­

tance dos grains, Los mqillcures variétés do blé ont un poids de 

mille erains (Pmg) supé~iour à 40 crarcm1es. Lorsque los crains sont 

échaudés, le Pme diminuo, 

10.2. LE POIDS SPECIFIQ$ ou •ipoids hcctoli triq\.1o" représente le 

poids do 100 litres c1c ~sins, Il est déterminé l'! l'aido d'une 

balanec spéciale. La valeur du poids spécifique ldoit âtre su:périou­

ro à 78~. Plus le poids spécifique ost élevé, ~lus le rondement 

meunier du blé ost- élevé, cc qwi: explique que le poids spécifique 

soit pris comme base co~crcialo. 

10,), LE TJ\UX DE l\IITADIN[lGE ost évalué par oxampn _do la section 

dos ,grains au farinotono Pohl, un appareil simple qui sectionne 

50 groins à ln fois. Los blés tencl.res ont une section opsquc-qui 

indique un amidon farineux. Lee blés durs ont ru1o section vi~rousc 

( trf:lnsluoido), cc qui rélévo un m:üdon pou farineux ct dos apti tudos 

pour l'industrie do lb pntissoric, 

L'aspect translucide (vi~roux) do la section pout éga­

lement car,~ctériscr certaines variétés do blé tendre. 

10,4, PARTH LES AUTRES Qlj!ALITES DU GHAIN on peutfcitcr la couleur, 

ln valeur acuniéro, la fOrce bouloncsérc at ln teneur en oxtrnits, 

Cos qualités sont prises .en considération pour d~finir de façon 

plus absolue la qualité qc choque variété c1c bléj 

0 

0 0 
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1 0. 5. Jl!IQLQUES OU/ILITES_ DU BLE CULTIVE I~ u SBIŒG.1L 

Pour évidcncidr lo quolité du blé cultivé don ln wllléo 

du Sénéenl, un échantill'on de farine provonnnt de lo voriété 

r1oxipak a été t::nrllysé por l' Insti tu ela Tccr.nologio A"lincntoiro de 

Dnkor. Conr.o témoin o ét:i5 utilisée la farine connereinle prove­

nant c1o Fr::moe, 

Voie i lee ré sul t:Jts 

\---------------------·-·----·-------···· -----··T------;-----r-------------) 
( Ob . t ~ 1 , 1 · Blé du · Blé de l Jo •. ,o ono ys c .. ! . S , , 1 . ! ., · · -

1 onega 1 "' rnnc o 
-------::·-------------------·---------------; ----~-~----; ----~-------~ 
1. ProtoJ.nes ; 12,3% j 10,4% . . 
2.Lutou.humidc 35,5% 1 17,9% j 

( 3. Temps <ille chute ('H-'1gbere-I'crtcm 1 402 t 293 ) 

( 4. Force 11 N11 1 o3 Engs 1 332 ' 100 ) 
( 11 f 1 ) 

c5· Gonflement IIG (cm3) 16,4; 1 15,6 )) 

(6• Ton'Jcité 11 P" (mm) 1 153,4 1 47,5 

t7• Elosticité 11 1" (nun) ' 62,? : 48,5 ~ 
(8. Rnpport P/1 2,$5 ! 0,98 .) 

~----------------------·------------------!..------~ ·---.I··------------) 

voriétés 

i 

Los clcrniero ossnio V1riét.'lux ont nis qn évidence 

supérieures qunli t1ti ver;10nt à 1'1 vCJriôtJ Mè.xip::~k. 

... / ... 

dos 
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Ch~pitrc 11 

Aprés son int'roduction en c;r:mcJ.e culture, une vc::ri8té de 

·blé peut "durer" 5 à 6 rms :ouis elle ner'l reqllocéo pnr une outre 

V'1riété plus 'ld,:u;tée aux concUtionn pédocli~:otiqu.os ct plus pro­

ductive. Cependr:mt certaines w1ri6t és ont une voltidi té rolnti vernant 

lon.suc. 

11 .1 .1 • La ~é~~_s:Jj;_é_: q_w:.~li té tr2s · i~Jportsnte en zone 

sohélionno, Il.cst indispcnsoblo quo le cycle véc;étstif soit le plus 

court poosible, pour éviter l.'J période ch'Judc pcnt'fmt la I'1":1turotion~ 

ct surtout los v·•nts chout1s ct secs qui peuvent provoquer l' échsUdl'l­

go ct une forte chute dos. rcnüm::cnts, 

Pour la zone snhélicnnc, lG cycle vé::-;étntif c1u blé ost 

de 90 à 100 jours ct il nè doit l>'JS rlc)possor 120 jou!"s pour los va­

riétés los plus tordivcs. 

11.1 ,2. 1..:'1_ _:r_isJ_s_t_sp_c_o ~\__ l'?_ _ _v_c_:r_s~. Cotte c:::roctéri'!tiquc 

ost détcrr.ün6os on _:,ramier lieu p8r ln 1Dn•;ucur do! 18 p8illc qui ne 

doit pas dép8ssor 100 co, 1mis por l.'J structure c11)t chsumo qui doit 

avoir 

ric1es 

une forte li"'n_ ificstion, tmo teneur plus i.il,vùc en polyssccha­

ct un nombre plus (levé c1o f,'JiocoBUX liboroili.::;ncux. 
' 

11 .1.3. _):.._:'1 __ l~<J.si§._t_:'J_r!c.c __ ci_ ).'_6c1~s_u/\§lii!J_ cot lobtonue pl'lr ls 
précocité, :puis par 18. donsi té. des sto .qtos c"lo 18 fouille • 

11 ,1.4. _18. _:r_6;s_i_e_t'lE0~c- .§__~~ ::._'>_l_f1_di_o_?_ (rouille noire, fusa­

rioso, soptoriosc, ch2rbon nu, etc ••• ) tloit être l'un dos th-~nes 

P.os trsVGUlC d 1 anélioration ct de cr8nt::.on V8ric5tsles do l' expùrir,wn,-­

~stion qui précûcle 1 1 introcluction clc's nouvelles varic':t~s i en OXl1loita­

tion réelle. 
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11.1.5 • .!e.._rlroductivité c:::t le critérc de choix·l:c pluo 

importent. k: ;:œoductivi té cot f·~nction do plucicuro f:::ctc.urc., en­

tre nutrco lu noEJbré do groine ll·'r épie ct le ~0oido du grc:in (poido 

do mille grnino). 

11 .2. _!.ES VARIETES DE BLB CULTIVEES SOUS IRR]:GATl;ON EN __ ZS::IT]L_ 

SA)-ŒLIEN.NE. 

Dana l-" v::\lléc du fleuve Sénéc:::l, plucicuro, vc.•riétéc ccc blé 

tendre ont été tectéeo couc irrigntion ~Jcnc1·:mt L: lJériode 1971-1977, 
dont un gr:::nc1 nombre c1c v:::riétéo c'-c blé crééco nu l0cxiquc p.:::.r le 
pluo gr,.mc1 centre d' ~mélior'Jtion v-:.riét:.:lc, le CD:ILiYT ( Ccn;irc Intcr­

nntion:::l cl' J.:néli0r:::ti Jn du moïc ct dt\ blé - Fcxiquc). Ln voriété 
lc pluo c·~1muc cux pc.yo du S·Jhcl cet ITEXIPAK • 

Cette V:lriété =-J été testée cl,Jna 2Jlunict1l.,G .P:J.Yc-. Au Sénég.<Jl,·­

con cycle végèt:::tif cet cie 100 à 115 j .. _,tli'c :.;elon le a c·-:-ndi ti.-mo 

cliu:::tiqurc 'Jm1ucllco ct 1·~- d•tr~ 

100 cm. 1::: tc:>ll:tgo c:Jt ••:J'::;cz b'•a 

c1c oc:cliG. S:: tr.~lc oct do 

(2 à 4 t•;llcc fc]rtilec). 
' 

85 à 

Au Nigéri'l ( 4), le rcude~Ki:t cJbtcnu 

, ::tu Lib.':ln de 5000 Kg/h• otU' tme Ct\l1C!'ficic 

~-· 8-té (~C 4360 Kg/h::: ct 
1 

de 6000 h:::. 

l 
Au 1!i:;:li, lco rcndor-'fnto eco J.·; v . ..,riété l:icxippk en e;r'Jmlc 

euH ure ont été ck 2500 à, 3100 Kg/1'1'J. 

En H::mtc Volt-::, cur•l cleo l)Cti tc a p~.rccllcc, 

o ré'Jlio8 3000 à 4775 Ks/ho. 

bette v"riété 

! 

. ,. ./ ... 
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11 • 2. LES V"~RIETES TESTJ-;;ES i\'IT PLEINE CULTUP..E -----------------·---- -·-------~------

ü.2.1. B~.P_TENTIRE_- (Triticum aostivum) 

L'introduction du blé dons los tests variétaux a conwon­

cé on 1970 qu8nd les prorü :Sr os !'Jul tiplicAtions sur los mico-p:Hcel­

lcs ont été r5alis6cs à Gu~dé. 

Pciulant lo csnpar;no 1971-72, ont été mul tipliéos los 

loures variétés et conmo variété de travail pour le blé tendre 
! 

-: Mcxipak..L c 1 est une variété cle provenance .moxi.caine, 

meil-

a été 

croisée ul tériourm'Jcnt Avec une variété pakistenaisc 1 c1
1 où le no!"l 

"Noxipak" qui rappelle les doux pays. 

Le r!exipak appartient à l' espécc _!rJ ti~ __ a_e_f?.t_;l_v:um ssp. 

vulr;are. 

Ayant dos ;:;lur,Jce rouges ct pubescentes, des barbes ro1<eos 

!Ct dos grains blancs, le :Mexipak appartient à la -\.rariété botanique 

' (7). l' 1turcicum 

Les render:wnts de. la V8riété Ilexipak perdant les ctorniéros 

de ,c;rancl_e culfure sont préson-,cinq campaGJ1-eS, dans 1B.cs conC',i ti ons 

ités dans le t8bloau n° 6. 

-,' ... ; ... 
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Tableau n° 6 

Les rendements de la variété lcexipak à Gué dé (Sénégal) pondant 

les cinq dorniéros campagnes. 

r -----·-··----·-r-···-' -------··r-· . --·· ---.. --r ... --··---------·y··------ .. "'"' .. ·-··-··--·-··---
Campagne ! Superficie~ ·cycle !Rdnél.oment ! Li mi te des· · 

· ! (ha) 1 (jours) ! (Kg/ha) ··!·rendements (~/ha ---------!---. -~-·---! --.. ·-~~~··-~~--~ t- _, __ ~~~------1------~~- .. --.. -------
1972/1973 ~ 2,345 1 110 ! 3.307 ~2.585 •••• 3.929 
1973/1974 1,668 ! 94- 105 ! 4.192 !3.700 .... 5.400 ? 
1974/1975 i 2,170 : 98- 100: 2.554 !1.334···· 4.414 l 
1975/1976 0,510 !102- 105 ! 6.056 t4.000 •••• 8.675 

! 1 
1976/1977 ! 1,015 l 100 ! 2.582 ;Ë.382 •.•• 3.512 

i ; i i i ~ 
1 1 1 1 ~ ---------..... -.~-•• ·-----·-kn..,..-~~----·-·••-.-...:. ... -•~•~·-•-~L~----:..-~ ........ _~•-'"'-----··•,_ ____ _ 

En 1975/76 les !Grains du r~exipak ont été trés Çands 

(PMG = 43 à 47 gr) et le':poids héctolitrique 79 à,85 kg, 

Siet~~e~, q'est une variété mexicaine, ayant les 

m&tes caractéristiques q~e le Llexipak, ct appartenant à la variété 

botanique turcf9~~ 

Cette variété ast prcsquq identiQUe au1r:oxipak du pon;it 
1 

de vue morphologique ct physiologique ct los rentomonts obtenus à 
Guédé sont présentés dans la tableau n° 7. 

Tableau n° 7 

Les rendements ide la variété Sicte à Guédé 
1 • 

----------r---------i-T---------~----.----------------------
C . ; ·Cycle , ; Rendement ; .. LbitG . 

--~~~~::::=:_ __ ~---Us::..l!:ê.L~- i--~e§. __ .. ___ ; _______ l~dh?:.. ·------------
1973/1974 ! . ');05 1 ! 5.625 ! -

1975/1976 
1976/1977 

! 
t 101 

97 

! 
! 

! 

6.570 
3,024 

! 

! ! ! 

2.725 à, 

2.133 à 

8,025 

4.407 

------.. ~--- ... ·--~--k .. -----~---------·-·-··~-----~---~-- --~~---~-~ .... --------
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Dans les c ondi:tions égales, il est trés difficile à trou .... 
ver des différences de productivité en-tra le rcexipak ct Si ote 

Cerros, dont lo P!IG est do 43 à 46 gr ct le poids hectolitriquo 82 
à 84 Kg. 

- !nia "S" - OH r: Inia Bb,variété mexicaine de CDll'é,l'T, 
avec glumos glabres, blanches ct barbes .blanches. Los ~ains sont 
aussi blancs, co qui nous indique quo c'est un blé appartonant.à la 
variété botanique n;racoUI:J• Pour la récolte 1976, lp PMG ost 58,8 g 
ot lo PV (poids volumé-trique) ost 81,0 Kg. 

Los rondomonts obtenus à Guédé sont présentés dans lo 
tableau n° 8. 

Tableau n° 8 

Los rondomonts dé l.a variété Inia "S" - OH x Inia Bb 

r~------------T--------,.----4-T--------·--·----------~--------o---------) 

( Campagna ! Cycle; (joursi Rondement Kg/ha i Limita (Kg/ha)·) 
? ------------- !-------------!--·----· ·----------- !--1---· ---·· ·"<'··-------) 

i 

1973/1964 i - ; 6.937 i ' ~ l) 
1975/1976 ! 109 ! 8.]42 ! 

1 1 1 
1976/1971 i 87 ! 3.667 i ~·330 à 4.225 

1 ! ! ! .,-------------------------------------------·-·-r-------------

est plus 
Par rapport au ~oJipak, la variété 

attaquée par los otsoaux, ayant los 
parallélo c, 

Inia ~~~~ ~ ON x Inia Bb 
barbes plus ou moins 

... / ... 
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_Cc x Cal - SR ast d' oric;ine mexicaine ( CTI'!l'~YT). Les 

glumos.sont rouc;os, glabres ct los barbes rouc;os, Los .:;rains sont 

blancs," co qui atteste 1 1-'0ippartommco à la variété botr.miquo ori­

throloU~«m. Le cycle do cotte. variété n été dp. A09:.ijjoùrs )pOJldo,nt 

lti?!:îampt;ignct;1975;/76:ot do .98ijo'-lir-s on 1976/77. 

Los rcr·.Clc::Hm·';::: orJtom.::J ont été les suiwmts : 

1975/76 

1976/77 

8.500 K&/ha 
2,803 Kg/ha 

Nous conci(•):,_•cn::: cyc cotte V'lriété pout ôtfo do porspoc­

tivo pour l'l V8lléo elu Sénéc;:ü, 

N~_-::-__ Q.l!c<2_}{ _ __<[~, vwiété mexicaine, provenant de CIFFYT, 

Elle o de-s c;ltunos blrmcho8 Gl•Jbros, des b'lrbcs blanches et des 

grDins roux, indiquont l''a"11HJrtommco à la V8riét;é botanique 

~rythrospormun. Pondm'lt 18 c~lllpo:;no 1975/197 6 le rondement obtenu 

a été de ~627J.:-;(ha, lo ?l.IG do 41 gr Gt lo PV de 80,6 Kg. 

Le cycle a ûté P.o 107 jours ot 18 toille de 75 80 ém"""' ' "~ ....• 

- Jpi'-1_:--__ 6§1_ variété mexicaine do CH111'l1T, oppartenont 

au erythr_o_E!)l_o;:mt'g (c;lumcs 1 ot. 'o::œbos bl::mchos, grofins roux). Le 

cycle ost do 104-105 jo\J.l's, lo HC:G de 41,3, le PV de 84 Kg, la 

taille do 95 - 100 C''l ct :;_,~ P~'oductivité a8sez éllcvéo, ccmme dé­

montrée dons le ·bnblcnu n° 9~ 

Tableau n° g 

Les rondomcmt::: cL·J jLo •roriété In~a 66 à G~éré 

~~~~~;~;~;~-~~r~~~~-~--:-~Ë~;~~~i~J~~~;~~~an;~~::i~[~~~~;:;~;:~~ 
1 l 1 1 ' ~ 1973 1974 ; 104 . 3.720 !,3.44!0 ~ 4.000 

1 !" l 
1975 1976 ! 105 ! 6.069 i - -) 

------~--~-----~~--·~~··---·-··--o~---... ~---· ..... ._- ... -----··---------·-·-~-~··-------~-------
1 

.... / .... 
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Knlyon 227 ,~ x Bb, v::ariété ncxic::linc c1c CTI.'IT.'!YTl apJ)or­

tcnnnt à ln vcriété botanique crytlœoopcrr:mn. Elle co~ lJrécocc; 
ayant c1co grnino épia, conpncto. Loo graina oont roux, aynnt 
PMG ùc 42 g ct PV ù.c 78 Kg. 

LoG rcnc~cr.JcntG obtenue à Gué clé oont :préiocntéo ·'c1nno 
le tableau n° 10 

Tqblcqu·no 10 

LoG rcnc1cncntc ùo l.':l v<Jriété K.<Jlyr.m 227 t, x Bb 

r-----------T~-----:----~--------T----------------T ......... --;-------
.- Caopagnc i ~yclc ; Rcnù.cn~nt ; L1.oitoo 
---------------~---{jQ~~Ql ______ f--_(~~-ho_2 ____ ~----------

t • 
1973 1 1974 . 104 ! 6.500 ! 

! ' 
-

! ! ! 

1975 1 1976 l 105 ' : 6.280 : 5.862-6.69 
----------------------~-----------~----~---------

Jéruoalco~ Cotte ,variété vi ont rl' Iornlll 12t n])lJarticnt à la 
. variété botanique crythr(J)opcrotuh Elle· cot rlluo torc1ivc ( 102 à 

110 jouro) quo loo vCJriét.éo n0xicainco, naic oll~ a c1tio trée bom1cc 
qu.':llitéo ùo :>roc1uctivité : P!:lG = 48 g ct PV = 78 1à 80 Kg. 

Le 

1975 -

rcnc1cncnt r6::ùio é a été do 7. ODO K,z/hd pcnclqnt l::t- canpa-
.. i ~ 

1976, ct r1o 3·338 J.1Cl1c1::mt 1:-. CODlXlgl1C :1976-1977, cc qui 
l1rouvc que cette variété 'lJcut âtre cr·noir:'.éréc ela l:porciJcctivc pour 

la Vallée c1u Sénéeal. 

Son Or il 64 ,\ x s'ikc; ' IJrovcnant llO cnn\Y'lj; 'lj)~Jartcnant à 
lo. variété crythroopcrr.mn; a 1 cet r2ontréc a acoz p~écocc ct lJroè.uc­

tivc. Ella a ré.'Jlioé tu1 rcnclcL,cnt c1c 5.300 Kg/h.'J"I 
1 

! 

... / ... 
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en 1973/1974 et 5.135 Kg/lm en 1r:Jf5/76~ pouvant entrer dona lo 
a éric de vo.riétéo c1c pc:t')octivc dm1o 18 Vallée du Sénégal. 

Lee graina cout l1c bom1c forr...Ic, oyant le Pl.IG de 40'il.-....~. 

42 g ct le PV Qo 80 Kg. 

' .- Y-50 E -- Ktü3.Sj -p:revcnnnt c1e cn.·ITœJ! ct oppartcnant 
... à 1.., v,nriét6 botanique ~rrtil]ino~unco ct bnrbco rougco; G2'1rlno 

rotm), 0 réalioé à Guéd l1co rcnl1cnonto du tableau n° 11. 

ToblcgU n° II 

Loo ranùcnontc c1C ln variété Y - 50 B - Kbl3 à Guéc1é. 

- i - - __ , _...;.__~ . ) 
{ Canpagno \ TYJ.Jc c1c 11arc elle ~ _Cycle }- Rcncl_bocnt -t Lioi tee .... 

----------!------------! ---1.--.-----·----t t ,. t -

1973/1974 

1974/1975 

1975/1976 

. . . . 
! Micropnrccllc ! ! 6.750 ! 
! ! ! ' 
! " ! 95 t 6. p99 ! 6. 537-6~'86 
1 ! 1 ! 
t oncrcporccllo ! 95 t 5.000 t 
! ! ! 
! ! ! "! 

! ! l< • 
1 t f . . . . ! 

-._ ... 

(_ ------L--·~--------1-------1----t----+--·---' -

En 1976 loo 
ct PV = 79 à 83 Kg. 

gr~ ont été rannrqu::.blco 1: BIG = 44 g 
1 ---

· _· Houa ovona c·:nntnt6 à _0-<)ttc V:Jriété lojtcnùallCC de . . 
\'h:lificotion dcc éDillcto, cc qüi inüiquo dcc g nnc1ao lJoooib:B . .:i:téo 

ela proc1ur.tion avec cleo c~poco plu&- ioportontcs d 11cncraio • 

... ; .,......_,. 
'· 

·--· 
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- S .li. 42, c 1 a at une varioté d' ori.&inc néc1it:c:Nt 
ronécnnc, reçue via _p],o, cl 1 Egyj!to~ Ol1IJort a nant à la vor1oté 
botanique pacuè.onéricl!on:Jlo (t;lur.Jcc. blanche a-, poubcaccntoJ bar ... 
bea n'Jircc). Lee grnino oc;nt blanco; trée grnn,}a (Pt1G = 55 g ct 

PV = 8417 Ke). La taille cet acccz courte (80 -85 en) ot. lee 
plante rociatanto à la. V'Jl'CC o C 1 OCt l.U10 VQl'ioyé précoce ( 86 à 90 

j ouro) ela r;rcnélc avcn!r. 

Loo rcné'.cnontc obtcnua à Guéclé ont oté do 4.636 KG/ho 
on 1975/1976 ct fe 3.472 on 1976/1977. La qualité boulancéro 
oct oxcollcntc • 

• - ChGn:lb - 70, provenant elu Pnkicton ct a~'lKll'tonant · 
à ln variété b'Jtaniquo z:raocu:.'. Le cycle Gct do 102 à 104 jeure i 
ltl toillo rl..G 95 à 100 en, loo épia lonc;c (19 à 21 é:pillcto) ct 
loo c;raino tréo lourc'-a (Pl;JG = tJ.!J., 8 g ct PV .;; 86,8 ~). 

Loo rcnc'.o!.:JCl:l.to obtenue à Guéc1é oclllt loo auivnnto : 

4112 Kg/ho on 1975/1976, at 3.717 on 1976"/1977 • 

• - Pcnjm::w 62. 11rovonont c1c- CIJ':JIIY':f, c 1 c:;ot un 
' 

blé O)lXll!'tcnont è. la variété bot:miq_uc crythotc::ol'éll.U'lo Le 
cycle cet r1o 96 j'Jura (noacz précoce), le poido c~c 1.000 (,TIIi!no 

= 42; 0 gr, lo ~1oiclo V'1lu:Jétl'iquo = 78,8 .K~, li t-::illc 
100 en, :Jvcc tcnc12.ncc à la ver co ct è. 1 1égrondgc·•, 

95 à 

· ..... / ... 

. 1 
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Lee renc1enonte obtonue 2. Guéc1é e"nt ~.'réoontéo cl:mo 

le tableau ~0 12. 
1 

Toblcau n° 12. 

Lee rcnclcr.:onto ùu blé Ponjano 62 D. Gtu3c1é ( Sénécol) 

~-------------T------~--------T---------------~------------l 
t CaniJ:>.,.,..,c i Type ùo i Rcnr'.cnon'.; . ; Lini tao 
( -· •t.r• ' 'JOl'Collo ' (IT,./hn) . -1 .!,. t ·~ ' f . . 

,----- . --T- ---n---------< 
1973/19H ! ::.ücro:p:1rcollo i 4.900 i . -

! 
! ! 

1975/1976 ! nacro~orccllc 
! 

; ! 
! ! ! ---------.,.._--""t---------------------... --.. ·---

Houa c6rwic1éirnno CJ.UC cette variété 11 'a roc c1o :pero­,,. 
:;;ectiveo lJOtU' lee c;r::::n.clc ctûttU'e, ét·:nt c1onné la )rncluctivi té· 
~-:oC .. é:a:'éc, ln tcnc~·:~ncc c~::o pl.'J.ntc 2. verner [t (1ad Grnina è. é:STCtlor.: 

11.2.1.1. - LD'::mtreq vqriotéa de bl1· tenCI.rc teetéca 
our ::mcroèlorcqlle. 

PonaQnt lee b:;r;pognco 1975/1976 ct 1976/1977 ont uté 
taot(ca OtU' c1oè ).'Jrcclf.oc [~0 15 iJ. 330 1:12 (ccJ.ot1 lca qwmtitéo 
t1c oœ:.wncoa), encor a U4?-e vinc;trünc ela variotéo r'c blo tcnc~re 
(tri tucnn '1CctiV1.lr:), <F qui l1"UC .'J .;;cr:.·:.ic do ~"UG foira tu1 

jtJ.Cc:~c-~t :Jluc L:::r[:C ntll1 l~o ~J,Jceibilitéo ''c chlix ~Jour lco 

con'h t~onc 'lt::rocl~'::C!t·:Jlog~quco c~c 1':! V::!llén elu SénéGal. 

Loo coroctér~cti'lucc ct loo rcm"!.or.lcnta c"!.o eco voriotéo 
aout l'réocntéo '1onc le 'tr:Jbloau no 13. 

. ... ; ... 
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Tableau n° 13 
-~-

" Les rendements de qulqua!3 variétés du blé testées en centre 
1 

FAO' .de Gudédé 

---------------------------------~---------------------------) ' . 
; Cy 1 ! Rcndc:mcnto - Kc/ha ) 
. c 0 ' 

Nom dca variétéa ! ·(. ) i-------------y-------~-----
1 JOUl'O j 1975/76 ! 197~77 
' • f --------------------:---------t---------t-----------T--------

1. Saric - 70 · · · · i 99 ù 108 ! 6~,50 i 3435 
2· l'nnod - 71 ! 95 ! .gos 3175 

! 3. Nuri - 70 
4, ~~1,1CU 

91 à 94 3600 3961 

5 • Jur:;Q'i•éco 
6, ~ug,gu - 74 
7• ôunario ,::l" 
8. Tz pp - Pl x 

! 91 tl 101 
! ')8 à 103 

7 c 
9. Carthuec 

10, ~ZQ - 155 
11 • Hnrk = Hoppo - Ron:·x K:::l 

12. P:!Y.on ,.S" (CM 8399 - -"fi,!!;)_ 
(],y -m- 1Y- o,.~ ) 

13· ~ . ~- ' Pnyon ,.S" Ci'i 83::19 -D-· t:l . i 
3 0" . y- lÙ '! 

1/1.. 

15. 
Pi - 62 GB 55 x N::ti 60 ! 

Pi - Frondooa/Pitic 62 
1 6, Ô = llnzc: = ·,Moxicctü 

17. Syrincx 
18. Lachioh L 1568/2 

20. Chnpingo VF 7'; 
21, Cléopn'tra 
22, Soltnnc 
23. Pb/Gallo/CI.lo -Son 64 x Bb 

25. 

Brochir: .,:J" (C:J 5872 -c 
- 1Y- 5f;l- 2Y- 2M- OY 

309 
26. Wo x Cno- n° 66/262 
27. u;tm.~ho .. s" CI.~ 8230-- 3:.1-,.~Y 

2Ü, l'Iqllcho ,G" C!:l 8288-3T:I-6Y 
29. II@.cho 11 3" CT:l 8288 - 3L• 3Y-

,: ! 

! 

! 

' ! 
·'' 

01 à 
99 

87 à 95 
98 È1 101 

105 
101 

103 

102 
JÜ 

103 
102 
1 C'·3 
103 
10C 

106 
102 
102 
102 
103 

102 
1C•2 
102 
104 

! 
! 

! 
! 

6375 3367 
4615 3488 
6375 3344 
7910 4036 
6640 4250 
6072 3180 
5680 
6842 

12175 

7 fi, 50 
6723 
6818 
62/,3 
6616 
5125 
G02!r 

6035 
6223 
6833 
5(23 
7800 

7660 
7550 
8550 
H25 

' . 

! 

' 
! 
! 

. l! 

2600 
3880 

4000 

4000 
3180 
2720 
3760 
3060 
3260 
3040 
2920 
3180 
2360 
21).00 
36-'1-0 

3780 
3520 
3600 
3480 

4T~ 102 13550 B2GO , r • 1 1 
• ! • • • ! 

, '----r-:-------------------~----·------.:.l--------------t-J. ----,----:-----1 
. ! -~ : ' -,. • •• / •• ~ . ' . ' -. 
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To.blcnu n° 13 (ouitc) 

-------------------------------r-------------r------------~~------------7 ~ ; ~ ! Rcndcr.IOnto KG/ho 

f Nom ace __ :~~-i-~~é-~--~·-·--(~~~0 ) ... -r==fiffZ:f~===r==~~f~?_Ï== 
------------------- j 1 ' 

JO,· (Wc/Lib 6·t-Inin x Ini1Bb) l . l 
1 

! 
7 C x Tob - Cno uS~' 102 1', 120 

31 • Npo - cel· · x z bz 105 6775 

32. Wc x Cno 11 ::1 11 - N° 66/ZbZ 102 4SOO 3520 ~ 
33. z b z x '· ) Cal - Cno ! 1 05 G 150 4.000 ) 

6 1 ! ! ~ I\1 - SE j ·j02 ! 7100 · ! 3760 
1 ! ! ----------------- -!---------~------_.... ___ ._. _________ -·.-·--

' . .. ,: .• !L 
'"' : •. :::·;.!::-.·: 
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11.2,3\ -BLE DUR (Tritictll:l du:run) 

Lee ccaoio conccrn::tnt l'introduction du blé du.:r ont 

c<ll:1Bcncé ~'- Gué dé ( Génécnl) à IKœtir de 1 ')72, qur.:nd oc a ont rcnor­
quéco 2 v::œiétéo de provcmmcc Itoliénnc : 

Giorgio 451 ct Giorgio lf49 ct 2 variétéo de GD.:J:1YT : 

Jori 69 ct Cocorit 71. 

Loo coc::lio ont continué en 1973/7!, ct 197'!/75 1 qtt:::nd loo 
·dctlx voriéto It::tlicnnco ont 6té éliuinéco pour réinitrodnirc, pen­
dana l::t Ci:\Ull''@îC 1975/76 lo variété Cocori t at tmc nutrc v::riété 

Italiclü<c, Giorgio 180.27.105. 

. ' 

Loo réoul t~lto our lco rcnc1m:wntc de ccc v::-.r~éto cont' pré-
~- ocmtéo dona le trJblc::tu '1).'1' 11•· 

Tcljllo.ou n° 14 

Ré cul toto èlco coooio olr.r loG blé a dure à Guéd6! 1972/1977 
" . 

r·--~::i 6~·;:----r--~~~~::~-----r--;:~~~:-~~~----r-~;:~:------ ~ 
. ! . _ '" . ! (Kg/ho) ! .. ( jo ttro }' ) 

-~-----.. ----------~!~---~----·--'!t'--·------! ----k ---·--------·-! ---~----~---- .. - . 
q.ior,:;io - 1,51 ! 1973/197!, .; 2.670 97 

1')7 /1/1 'J7 5 ! 1.248 126 
1 1 1 

~~---------------;- __ _.. _ _, __________ ; -• -~~ .. a--~··-----•·----. -------------

i_ 1'~73/1''',74 . 3.250 l Giorcrio - ~~9 ; ~ 08 
! ~ 

1971/1~75 ! 977 !l 126 
_______________ L __________ ... ______ i ______________ il-----------

, 1 J; 

Jori 6'] i 1']72/1973 i -1.812 il 102 

-----------------l----------------·---1------·--·-·--------l·l-------------- ~ . . . ) 
Cocorit 71 ! 1'J72/1:J73 ! 6.5G6 ! 110 

1 
1J75/1 ')76 6. ~21 112 

~ i 1975/1';7!' /)..']40 112 
' ! 1:)76/1977 3.780 10.', 

--1-------------, -----------------! ----------------! ------------·-
? qiorcio 1()0,27 i 1')75/1')76 ; 6.,-J:J ! , 113 ) 

~ ' H'5 ; 1')76/1977 ; 2.712 ; 1 122 ) 
1 • • • ) 

( ---~------------l ____________ . ____ _!_ ________________ .J.l------~-----l 
1 ••• ; • ~. 
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' Cou::JC il rémù tc c~u tcblc:::u n °14, lY>uo :;)GUV'lno conoi-

dércr que lee deux v;:;riéto F~c blé du : Co cori t 71 ct Gior::;io 

180.27.105 lJouvcmt ~woir tm'p certaine pcropcctivc dena loo candi-
' tiono péclo-clL1:;tiq_uco c1.c lo ::1oycmc v::ùlée elu ;_:']_cuve OéüéGal. 

1S75/1J7G, ont été tootéco encore 

Stranpolli ct R:lincri. eco variéto c•Jnt .~,cl;:;:Jtéoo pour c1cc ré:;io:c1o 

plue froic1ao ct ellen n'.-.:rr~vont pun 21. 1 1 éD.i.~_linon. Con variétén 

peuvent dmlilor \.U1C élocoz riqho ::ocoo verte : Rnincri - 1::: t/h'1 

ct Strœ::uclli 18 t/h8. 

11 • 2. 4,. - LDS TRI~ICt.LL'S 

Le Tritic:llc cet un crrli~:oc::wnt l::trc;c cnilrc le blé 

(Tfi tic tt) ct le G cic;lc ( :Jcocnlc). Do ac, c' oct un hybride entre le 
blé ct lo ooi::;lo. 

Un clcG intorêts :~1:1jot:œo c1co Tri'iic~lo:J cat lonr r6nio­
to.nco 'lUX nol•Jcli co ( r·"uilloo, chr:œbrni, oc)t •Jl'io::JC) ct le contenu 

en lJrot6inoo tot:::lco q_ui cet 1 léc;éro':Cl:t oupôricur au blé. 

kt dcuxié>·_:o rciom:, de 1 1 intrJductio:l rloo Tri tic::tlco c 'cet 

lc~ur réoiot:::ncc à le·: t'lXi ci t6 ::ùuniniquc ct lem" ocl::l]t:::tion aux 
oolo ocidoc. 

Po•1clr'1.,,, lco c~, '""' r"l" 1 r-,75/1 "'7 r - -. -... '-· ~·--·-l)·--:__)..1. ...... ,..; .) J 

51 v:::riétéo de rl'i tic'llca. 
ont 6t6 taot~ca ~ Gué dé 

Loo ronclo:·.:cnto c'n~ --·c·-"llr"~ ·'t' 1 ~--·J l~~.>.ï.~,;.:· ~'-'1..1. oc v:::r1.c uo sont, Drée antée 
c1;mo lo tabl:lllx n° 15 • 

. .. ; ... 
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Tnblcou n° 15 

Loc rc:;:~c1c-.:cnto doc ccrtetinco v::triétéo c1c Triticale 

tootéco 2. Guôclé ~Jcncl-:nt lo cr.c:pa{,lO 1975/76 

c---·-r-------------------------·------·---r------·r---·--r-·-------------

1 

; i Cycle i Tnil-i llcnc1c:.wnt 
no ; Hon dcc V::œiétüc i ( j otU'C' ~ le ! ---------------

i ! J! (ce) ! 1Cc/hn ! % 
----=------------------------------·------r------r··----r----·.------1--------! . . . 1 

1 ! F!cxi)<'lk (blé) - Tôwin l 105 1 100 1 C.C5C ; 100 

. 2 ;I:IQyn II -. llrn. "S" x 2G02-70N-3il 1 ~ 
1 • • . • 

. '1N- 2~.1 - OY . 125 110 .',,. 777 7J 

~ 3 ; !:lcyo I-,\rn "S" x 2HG-HI-2!.!-0Y 131 100 1',.410 

( 4 ! Inio. - 1\rn "3 11 x 1 G4G -2tT-I1I-OY 131 1 C·O 4~320 
( ! 

5 ! I.loyn II-,~rn "S" x 211,.C-1N-ïl.I-OY 
! 

6 ! IK<1Yn II-l',ru "3 11 x 2G02 - 3GN-5I:l 

7 

" 0 

10 

! . .!?.N- e.I - OY 
! 
! I.Inyo II-J\ru usn 

~ Gi.~ 6 411- OY 
1 

! I.1nyc II-J\rn II[Jtl 

! GlT- 5i'J- OY 
! 
r ""~" . ,,t:::wn II-i; !".:1 flf.jll 

! 6N - ?TI - OY 
! 
! E:1yq II-ùr:·.: 11:JU 

! 6lT. - 4I.t - OY 
! 

x 2G02 - JGN- 5:1-

x 2GC2 JGH- 511-

x 2Co2 - JGH - 3]'1-

x 2G02 - JCH - ~~ 

1 

-! 
~ • 

·1 

1 1 ! Nnya II-f,rn nsn x 2G32 - 24IT - JH-•. , ~ 
! 7IT - 4''' ..• - OY 
! 

12 ! IIoyo II-"\FJ "S" x 2G02 - 75H - 3.\­
! 7N - 1E - OY 
! 
! 

13 ! Cinnnnon 
! 

1 

! 

! 

131 11C• tJ.UOO 

131 100 1',. 270 

126 'J5 4nH 

125 ')5 tl-•1GO 

126 100 ·1.120 

120 100 3 .bco 
1 

120 100 3·031 

130 100 }.~GO 
1 

120 'JO 2-ftl-0 
! 

73 

71 

71 

7(!,5 

69,5 

69 

•C 

r GO 

65 

.GJ 

GO 

37 

! , 1 1 1 r .-

) 

~ 
~ 

' ' . . . . 
.,._..---~------------------------~-------!-----!-----t·---~r--

1 ••• / ••• 

.-,_ 
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Loo réoul tc. ta our. loo tri tic:ùc a dcuontrcnt que, ]!or 

ro]!port à 1.1 V8ric5tc5 de blé, ;i3XilJ<'Jk, loo ronc1cncnto qu 1 on peut 

obtenir de Tri ticolco cnnt' noino i::LpOl't.llltO. 

3i c1r:t:10 1 'hi~l'toirc Cleo Triticnlcic 1:::: li3néc Cin:.loro.on 

é·!;::::i t conoidc5rc5c en 1S71 cor::::'c tuw ,~rr::11clc réolicJ:::tion, on peut 

voir que lco '1Utrco vr::riétéo (2c: i2 12c c1:::n:J le t.-:cblcclU n° 1!1) 
ropré:Jcntcnt des vrcic:J ~Jcrfort:onccc. 

I'cnc1:u'-t loo cE::::~x:Gl'W 1')75/1::176 ct 1')76/1')77 ,:; été intro­
cluitc tnc nouvelle y.~riétO '.n·- ITnvojoo "S" qtli c ~éolicé œ1 rcn­

dcErnt c1c 5.:J72 K~/hn en 1J76 d c1e 3.200 KG/lm en ,1'J77, Cette 

vGriété ont plue précoce quo loo yréccc.lont:J ct olle n lee groino 
:·.:.oinc rid:58. 

Ln pltt})r::rt clcc voriétérJ clc Tl'iticnle. p:rood1tcnt encore 

dca groine ridée, cc qui eXllliq_ue le P.::T.G. ct le :P.hl. ovcc c1co 

volotœo inféricurce ::::u blc5. 

rour illuotrcr ccc :~ffi l' :ationc, n'ttc l'réo•wtono eco 

voletœo clona le tnblcou n ° 16. 

Tnbloou n ° 1 C. Le )Oido do L:illo c;roino ct lo lJO.i,clo héctolitri­

quc ela quolq_uco V:Jriétéo c1c Tritiqr:·,lc, lXII' rnD-
' port .C!U bJl~ .. 

· -~:--;-----------~:~~-----~::-----;:~:~~~:---------;~( i['~G) ---;-re;~-) ) 
f fr,; 1""~ 
• ~ 1 4 --·---T-----------------------------·---------·-·-----T-.------T-------

1 . llaxipck (t6:oin) · ~7,1 · C3,3 
! 

2 11nyn II - iœc "3" x ~û2 - 7C'Il-3I.:-1H-Z:'i--CY 

3 iiuyn I - Lrr~ "3" x 214C - 1H - 2-- - OY 

1 Inic 

fO,] CD, G 

t;J, G GS, t 
ft. 2 72,3 

1 

~ ~G,7 sç,o 
1 

5 II-.hr: "3" x 21/).Ü-II-T-TII-OY 

16,5 7-h,1 
. ' 

6 II - :,r::: "S" x 2Q02-Ju!T5Il_.Sll-G.I-OY 
,. 

! ' 

{' 
1 

11 
' 

~__ 1 _________________________ j~ __ LL_l 
... ; . ,\. 

1 
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Dnno loo co:1ditiono du cli::::::tt onhôli<:m, le prooc1uo 

grainn ricl::So cot encore j_ÜU::J ôvic1cnto 2. cnuoc c1c lil tnrc1ivit6 

dcc Tritic:'Jloo, r_;~r.;o oi loo épie oont trée jolio (9 à 15 co do 

longueur at 27 à 41 é;;illot:J ::~voc 3 à 5 (;Tnino d::mo chnquc épil-
let). ,. 

.. , 
\ 

Lee coo:üo doivent continuer )Our choioir ui1o :::oillcirc . 't 
cbtc èc oc:::io ct pour trouver cleo v::riétôo IJluo nc1r.:tptôco à ln 

chaleur. 

Dnno le :::êl:'o to~::;Jo il lic:r:rtt· que ·loo Trticé\lco oont trée 
int.ércoo::mtco c.m:.ë::c culture i'ou.rm:;;:éro. 

Pour vérifier ln voonti .m· c1cCJ Tri tic::1lco oU!r loo oolo 
pllto ou noino oablonnoux, tu< nélc:l!GG · c1o. v:::riétéo c1c ITri ti cole p. 
été cultivé O. côté l1o ilcxi:J::~k. Loo rü:nù tt.:to ~btcnuo o'mt prôccli-

téo c1ano le toblonu n° 17. 

Tcblcnu n° 17 • 

Loo réotù tnt::l d 1tmc ctù turc co:.1pnrr::tivc c1o b1é ct 
Tri ticalCl. è. GUéüé - c::t:j_')ccno 1975/1976 

--....,.--~------~_:.. _______ ~ 

' 

ë----r-----~------------!-é-;ci~--ïr;~~~~;f'~-ï-il6;;-;-ït;--rtü;;-l;-d~;;l~;---_) 

1

. H0 ! Ctll turc ! . ! ! ! -'------r-----) 
1 ! ( Jonro)! ::2 ! KG ! K:,/hn ·, % 
• 1 ----- r ----------------r--------... .1. - -------'----------• -1------T----_---
1 i ; ; i 1 • 

1 i Blé l!oxilJnk i 105 i 1507,2 i j/;2 i 2.150 ! 100 ( ; ; . . . f ! 
( 2 l Tri~icolco i 112 ! 753,6 ! 1G1,G ! .412 ! 112 
( . ! C·ol::mco) ! ! ! ! 

1 

! 
( _____ .!., _____ ::-___________ ,!_ ___ ~y---'1'"l---~ ...... ____ ~_l _______ __..l_~ ____ .!. _____ _ 

Le a réotù toto elu toblct"u n ° 17 r•ontrçnt q1Jlo our le a 

Golo clo tranai tiœl entre D±éri ct Fondé, loo Tri tic::loo )on-

vent l1onncr doo rcnc1o:~:.onta au.:Jéricuro c:u blé. 
1 
l' 

i 
1 
\ 

1 
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ln dcu.xJ:éno rouarquc nontrc que le cycle dca Tri ticolco 

our cola lé,scro o'nccrourcit. 

Loo n~;::o.o concluciono oont oortico c1' tm outre ooooi our 

dcc cola de tranoi tion. Tondio quo la blé Sonoro 64 A/SKo o réoli­

oo ru1 rcnclc::JCnt de 2, 3 t/ha, l·'è voriété de Tri ticolc Koala n réc­

liné 2,57 t/h':l ct tm r:él-:mco ela noya II - Arn "S" D! rér.:lioé 

2,43 t/hn. 

Donc, otll' loo oolf c1c tr::moi ti on, lee Trtic.':lloa lKUVont 

donner dca .rcndc::wnto Otl.]_Jor~otu'c nu blé, cc qui o 1 oXl1liquc lJ'lr ln 
ructicité dcc Triticnlcc. 

. ' ]i'ocaio our Tti tic::llco on r;r::nclo 
' 

lXlrccllc our cola 
:ur;iloux c"'.o j;ypo Hollolc1Ç,. 

Le a Tri tic::ùGo oo:'lt il1c1iquéca é,s:::ùGncnt C1.U' J.co cola 

lotU't1o, cor1Uc loo "Hollnlc1é". Dona cc but noue .cvŒ:J.a orc;onioé lo 
culttll'c du blé JîoxiD.:::k b. c6té cl 1 unG lV::rccllc üc Tritic:::lo, nél::m­
c;c c1o lit~yo II - A rn "S", c1.::u:1o lee E~nco cm:cli tiono JllhytotcchniquGo 
qUG ou r lGo cole Fonc1é. 

Tcblcou n ° 1 G 
' 

Loc ré cul t.:::to c~ 'une ctù ttU'c conpor.-ltiVG cl~ blé 

TriticolG otU' cola Hollcldé, Gu6d6 1975/1976. 
ct c1c 

1

----r----------------r-------ï-------ï-------T .. ----~-------------) 
· · · · · Ranc1oncnt no ! Cult , ! Cycle ! Stt,;Jorf. !Réc:Jl to!---~-.:.r--------

---L -~---:~------ t~:~~~~l .:: ___ ! 1~----\~-~re~~~-!----~---- . 
1 t t 1 r 1 

1 · Blé (Héxipok) · 10G · 1.000 · 400 · 4.000 · 100 

12G 330 3.300 G2,5 TritiC':llC 2 
i 

1 .000 

' 1 . . 
' 1 1 1 1 1 ' 

-~_. __________________ . ------~-------~-------~---------~---------

... ; ... 
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Chb;Jitrc 12 

Li\ PRODt!pTIOll DES Sli'EENCES 

Lee voriétoo èo blé qui l'ré content c1c bonne a ljl:tJti tuclco 

cultu.rDloo (oc1olJtntion nu cli:·•':'.t, rôoiot·" nec r>ùx :mL:\c1ioa, ~Jroduc­

tivi té a) ct qui co:1t Q}ltca à lo lK:nific:::tion, doivent ;:trc nul­

tipliécc lJOtlr •.:attre une <:J.Uantité auffioantc c1c aCl:::cnccc à 18 

diol10ai ti on c1co for:::icro. 

Ln technique c'c ~J:~oc:uction dca ocr:cmccc cGt ,:;énérnlcncnt 

identique à celle ecu blé déctiné à 1:1 corwo::::_:atio,t11 avec toute­

foie ccrtninca pctrticul:::ritén clo:lt il cet troi té d~;no le a ch.'l!.Ji­

trco qui ouivcnt. 

12.1 LE i'1JiTERIEL DIT LULT;u>LIGATIOl! 

La natéricl de ::ulti:llicoti0:1 e1oit, nvont tout, 8tro une 

vnriété inne ri tc c1onn le a cntnlo,:;uca n~:tionnux ou intcrnotion.::u.x 

dca vnriétéo de blé. 

La oultilJlication ,o.u ln 11roc1uction c1co ac::tcncco pout 

avoir pour lJOint ·J.c dé~)Ol"'t : 

12.1.1. U.1c c:c:Jon<lc c1c li,:;n<5c :JtU'c ioouc c1 1unc aélcction 

généclo,:;iquc œ:;élior:mtc; p)ré:a 5 O. G ,:;énér:::tiona c~a :cul tilJlicn­

tion, 011 ObtiC'llt tU10 GCLlCI~C C0:.2":crciola :JY::Jllt cœr;crva toutca 

laa cnr::wtério0.;iquca c;énét,p_qucc c1c c1é;yèrt. Ccl::-, n~céccitc tlllc 

oélcction C'1llCCrVatoira, QV.' CC élininctiŒl à choqU~ (;OllOration ÜO 

toutco lca v::~ri:1tiona pm• j:lybric1:Jti:m naturelle, rkt~on1 nélon­

cc c1c aœ::cncco à 1:: récolta ou QU b:Jtt::i,:;c, etc ••. \ 

A;?réa 4 .:;énér:Jtioao 1 la oc:::cncc ainoi obtctnw conotituo 

1;. ;;;caonceoJc1c bnoc. La r.:ultilüicaticm c1o 1'1 oc:.1cnce ela brwe donna 

nq OŒ":cncc certifiée" livrée :::ux: oé;ricul toura; elle ~)out .écolo­

dent être c1éaic~néc a eue ln voc:::blc clc "oœ:cnc o cOLiLcrciDlo" • 

. . . ; ... 
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12.1.2 • .'!l'ile aenenbe r:t:JlK1rtell.r.mt à tu1e vnriété à h::mt 

ront1c::2ant, cloùt la )roc!uetibn r:: été vérifiée cl~u:c le cocl.rc d 1 ca anie 
1 

variétaux, c'eat 1::1 "ac:.cc::cc élite" c~ont L:: ::.tùtiplicotion cboutit 

at.lX ncc:.~!cnccc cl' orir;inc" 0u· cc:-_:cnco céloctionnéco n qui onnt Cl10t"d­

tc co~Jcrcialiaéca. 

Pour chaque :_·éthot1e il cet indiapcnaoblc que le nr::téricl 

introllui t c~: ctù turc coi t rtgourcucœ:cllt contrôlé l't.r lee ocrvicea 

caricolea charce'; a c~c la auryeilL:nce ~~a l::J l:rocluctihn dca oc::Jcucea. 
·! ' 

~-----~-
12 .2. TECIDHQUES PiiRTICULIL'f.BS -~ M I'J10DUCTIO!l DriS sm·m!CTIS 

' ! 

12.2 .1. Pl::: ce eLene 1:.:1 rotation : loo :::oilletli'G :;récéc1onta 

ctùtur:::lux a:,l1t lee céréolca corcléoa e:::a5:a, aorc;ho)~ loo léGU.:.i- -

ucuaea (:üébé, h:Jricota, So~a, petite )Oie) ou lo j.~chére l.sbouréc. 

Il f:::ut éviter loc céré:::lca c1c 1::: :Ji: c oaySce, c 1 oat-à-c1irc lê! 

c.!Ol10Cul ttli'O o 

12.2.2. Ftt._:urc : le r.o::•::•ort H : P : K cloit etrc do 1 : 

1: 0,6. Eviter loo fortoa :fu:_Jurco azotéea; ne )CC {l_ép:::aacr 100 

tulitéo c1 1:::zoto à l'hcct'J.rc. Ln for::tùc ü'onc;rnia aorn c~··nc de 

N - 100; P - 100; K- 60. 

12.2.). Donaité c1g ac~·.ia : elle c:oit ~trd inférieure à 

colle llc la ctù turc nor!::olc c1c ~lé, ::tf in ü 1 obtenir cJ-c croc 

{5rQncla. [;r8.il1G : llO ]QO üépo.aocr 120 à 140 I{[; c1a OŒ~1dncco à 
é·li!J à 

.... .~"'. --- ··-r· 
l' hcc-;tfl(.ro. 

I'nr cm:trc l-8. eliot:! EC_C entre loo liGllCO ~>ottrrr:: atrc lÙUO grnncle~ .,,>:- -

qu'en culture nor;;nlc : il cet co1:acillé cle _llrévoiJ 25 c:~:. 

Le fractiom:o::1cl'lt c1cp o~1:1orto c>_' cn.':r:::ia ._ zotéa cot ·le eô­
~10 quo po tl!' l::t cul ttli'e llor::;r.tlc : 15 % nu oc: _io, 30 1 au t::-ll::t(iC · 

30 %-à 1::: ::.ontnioon ct 25 % ;à 1 1 éllbicon • 

. . ~/- .. 
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• 

: 

12.2.tJ.. Dcohorbqr;c : !::::muel ou chi!::iquc • Cette f.1çon 
cultur.'ùc cot oblic::t:Jirc çn ~)roc:ucti.Jn cleo ocr:cnc6o, ét::mt è.onné 

" 
<!ttC loo LC\UV'1iccc herb co ::~9uvoat f;èv0riocr 1 'c:J)Ori ti on üoo uc:lc-
dico {muille a, fu::n::riooc, qoptoriocc, etc ••• ) ot 1 1::\tt.':!quc pnr led" 
bor er o .• 

12.2. 5. Irrir;c::t~on : elle cc·"i t être étroi to:-:mp.t our­
veillée i éviter lee oxcéc c1' cau qu.i fnvoriocnt 1 '·1Dll'U'i ti'jln c1co 
r._~~tllnc.:lico. · 

12.2.G. _Io'ÙŒ'Cllt c1co ;l~cllco : c'cot tu1c conclitioD. 
inc1icl1Cl1C'1blc, :wur évitor tout rioquo clc :.:él<::n,zc... Il c''",git 
<'-'abord c1' icolor le chor.ll'• :mie ct l1c curvoillor loc. ccr.:cneco i:t lo 
récol tc, :m b:ott.'l{\O ct )cné'.nnt le otock::Jc;c. 

12·3 • CONTROLE DE LA PRODUCTION ET CERTIFICATION DÈBhSEl'1IENOES 

12.3. 1 • Au niveau, des producteurs : contr8le permanent 
des parcelles pour constater si la culture se déve~pe normale­
ment. Ui.objcctif trés important do cc contr~lc est d~liminor pon­
dant la ~hase d'épiaison, tous los plants présentant des caracté­

ristiques différentes, c'est-à-dire tous les plantêln•appartonant 

pas à la variété reproduite~ 

12.3.2. Au niveau des techniciens chargéa,
1

de surveiller 
la production des semences, un contr8lc pour :uouvoir' certifier que 

la culture appartient à tmo variété à haut rcndcmo~, qu'olle est 
dépourvue de maladie ct quo toutes les oxigoncoo oonf~cspectéca • 
Pour cola, loo tcchniciono visitent plusieurs foie lpo ctûturcs 
pondant la période do végétation ct :urélévcnt doc ~ntillona pour 

l'anulyoo de la :pureté variétole ct do la faculté gorinutivc. . 

anulyoca, 

Comnto tenu dcc paramétras do contrôlco ctldoo donnécc dao 
le ~crvico officiel do contrôlo.nutorioo o~non l'utiliau-: 

tian dca ccmcncco • ~1 

. .. ; ... 
.. - .· .... 

--+- l 
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Loo normoa rlinima~oa de ccrticntion ount loc auivnntco : 

Samcnooo èo bnoo 

Somcncco ccrtifiéoo 

Pureté apécifiquc Pureté 

(phyoiquc) vnriétolc 

98 1o 

98 % 
99,9% 

99,7% 

Faculté 

gorminntivc 

85 % 

85 f. 

Cao normoo po~vont colon la cao. 8trd uodifiéoo par 
le oorvicc officiel do contrôla. 

Ln production doc oononcco oot l'une dcc conditiono 
coocntiollco à l'obtention dao h~::\Uto rcndoncnto en l::llé • 
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Annexe I 

BIBLIQGRAPHIE 

: Ln culture ct ln oéloction du blé. Rapport 

c1c otngc à 1 'INRA ( Soptcobrc 1971). 

: Ln production dao cérét1lco dona ln Vnlléc 
du Fleuve Sénégal, ralJport PNUD--FAO-OERS 

(Juin 1971). 

: L:::1 culture du blé. Conptc rc*du, Guédé, 
Sénégal, 1972~1974 (1974) 

1 

: Prococdingo of the Fourth FA~/Rockfcllcr . 
Found..:Jtion Whcat Seninor, Tc~cran, Iron, 

21 May - 2 june 1973 

: Note prélininoirc our loc réqultr:ta dcc tra­

vaux d 1 cxpériuont:::ti <">n our ld blé ou Centre 

do Guddé, Sénégal (Avril 1975) 

: Phytotocm1io cpécialc Tooc II - Cérénloa -

Ln nnioon ructiquc, P':1ria ( 1971) 

: Whcot (Bot:my, C1.ùtiv:::tion, i.lnd Utiliootion), 

Worlc1 cropc Bookc, New-York ( 1965) 

: Bccoinc en cou dcc culturco. ~rojot pour le 

clévcloppm:wnt do lo Recherche, Agrononiquc ct 

c1c ooo Ap.!'Jlicotiono d::mo le Bpooin du Fleuve 

Sénégal (Juillet 1974) · 

: Concidérr.:tion our lco bco0inal en cou d'irri­

gation cl"Jno lo volléc du fleuVe Sénégcll. 

Etude hydro-ogricole du Boooin du Fleuve 

Sénég::ù (Octobre 1969) ! 

: Rcvicw ( 197 4) 

: Report on Whcnt UJprovcucnt (1973) 
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----~------~-----~-----~-,.------~-~---,......, 

;,nncxc II 

ri.onclŒ-~onto actuels ...... ., ~., .. ., , .. ~ . •• , 0 • , , ••••• 0 ••• 0 •• 3' 5 - 5' 0 t/11'1 

Prix elu blé ...... ., ,. .. ., ,.. . ., .. ~ .... <!.,.," .. ., ..... ~ ~ ., .. ., .... c ..... ., .. ~ ..... ~ .,45 F. CFl1 

V·:!lcur c~c l'J récnltc : - c:;rcliü; ........ 150.500 - 183.500 ;::', CJ"i\ 

V'Jlcur de lD l1'1illc : 3, 5 t1hn x 2000/t = 7000 7. (J.F.L 
---------,~- .. "--~ -------------- -------·· -~~- ---

1 

Voleur totale réoli:Jc;blc ...... ., .................. . l~~~~2~=9=é~é~222=~~=~E~ 
' 
1 

Dé~)cnccc (~l0-~~l_9i t~~~jo:_! P. CF..:·~ 

Scrcnccs : 200 ICc; x 415 r.. Cl~.·_ .................... , .... ., .. 
1 

.. ., ~ • 

En::;rnio _1_/: 510 ICc :c 16 ~i'.CFJ.·~ • ., • .,.,."""0""""••• 

Hcrbici,~oo : 8 1/llD, x1 1200 r. .CP/. . .••..••••...••• 

Po:c~YlCC ;~c l' cnu _g _ _/ : 8000 ; ·3 :;:: 2, 5 P. CF; .•.••• 

Trov'Jux :::éc::!l:iauc::.; ") 1 • 0. a ••• 0 ~. ~. 0 0. 0 .. <;, 0 .... i ..... 
• ~ 1 

Travaux ::'.C:.i.luclr.:: j_/ : 600 .~.:.cure u x 7 5 F. CF!J •
1 

....... 

'""""'"'~oooo·o•o 

Revenu net : 

a) pour ~ L:J.JXlcr~.sD t c1c 3, ) t/ha : 

s.ooo 
8.160 

9.600 

20.000 

20.000 

45.700 

111.860 

VDlcm' rlc lo réc,ltc , ..... o o .. , .... o .. o o .. ,.. 157,500 J?.CP;\ 

DÔ~lGl1.GG8 •••o••~.,.,~••+<>~<><><>ooo•~•"""'"""•.,•••• 111.860 l~'.CF1.Ù 
----------- ,------ -"·--·-r---------------·~~- ------ -- ------ _.., _____ .. ------

4 5 • 640 li'. CFL 

b) Peur L:.'l rc~Hlc: or:Lt _,1.9.__4_,j_J.fl:~ .. :: : 1 

Voleur r:~c le: réc~)ltc ~o'"'""'"'o .. oo~•""""'·····~ 
D ~-~ 1. n ...--. C .c./ Ol'lv ü...... • ... • ., o ., • o ., ., • • ., o ., • " .. " o " " o , ., ., "' ., ., ., " o • ..- • 1 

232.000 

111.860 
-~------ ·------,-- ·-------··--- . --------- .. -~----

ljov~nu nct _ _/J-,e:: o. o •••• o • 120.140 

----------· 

P .CP;', 

..11 
y 

Prix cubvc;_:tion_.,_:; cèc1 cmgr.'Ji 'l' ~·"·r~l· ~ brut ........... ;_:,c.;-...J -· 

]/ 
y 

Prl, X rl.u ·v·• · "' ·•c· -· C· 1 1_·• ~ U (S.-. T'D) ~ 1.'1), ____ .• , 0 1_, . _vc.. -'-'·--' 

Tr~1voux : __ ;:cr:uliqucs ~Jl'-~:Jcn..t(~:.J cr:~ nr::.:.:..cxc 3-.. :. 
Tr.'JVOtlX :-:.:.nnuulw .Llr:_~::JcLté:: on nnnoxc 3-~D 
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1\nncxc III 

2 poca;~gca c.1o ftot·pvotcur .................. . : ..•. 8, 0 hour co 
' 

1 poaa:::gc clc lwna
1

1 

nivcllcuoc •.•.....•........ 4, 0 - 11 -
, 

ép-:mc12gc c1 1 cngrC!Ül (fur.nlJ'c de f'mcÜ ••••• , •••• 1,0 -"-

acnio avec oonoiri ••..................... 1 ..... 1,0 _n_ 
1 

p~rccllctian cécobiquc ............... • -..... Il •• 1, 0 --"-
15 0 -"-, 
==========:;;;::== 

B~tt2go (~Jotcu.r) ......................... r ... 5, 0 heur cD 

3-B TE!ilPS DES TR.ùV1\UX LANUELS 

~·: 

Conotruction dca' c1igucttcc . . . . . . . . . . . . . ' . . 10 hotU' Ce 

I\lain-d'ocuvrc !JOur irrig:1ti~m ct t1r:::;inogc .. 300 -"-

Entretien c1c 1::-t qv~ tllJ'c ( élJflnc~C!GC dcc 
cngroie, 1Julvériq8tion dcc hcrbiciclcc 
ct fongicidca ctd ••• ) ...................... . 
R6col tc à ln f-~uqilc ............... , ...... ~ .. 

' . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
Total ············~·· 

50 

200 

40 

-"-
-"-
_n_ 

600 hcurcrJ 

Le coî1.t de l'l ,-;:J,in-cl' oeuvre 

coneiG.orcmo que ~c tor:)c c1c 

oct c1c 75 F .ICF!i/houro. Noue 

:~oin-c1 1 ocuvr:o })out être ané-

lioré :::u fur ct à ;:;coure que lee poycru:ol acquerront 1::: 

~Jrctiquc cleo opôrctionc c<Jnuollco, 
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Sillon 

riB• 1 • A • SZ'8ins de bliS 
B • Secnion tranaversa.le 

d 1W1 pain de bU • 

a • 0011che à alellrone 
b • bzooaae 
e • Blllbr,ycm 
a • aou.tellum 
p • p&rioazpe 

Noewl 

Gaine .. lbtzoe.tlow.d 

MWft~ 

Pie· 4 i tip 4e bl,. 

' 

fëewneats 
411 fmit 

~;,...--"'~OOilche à 
alBIU'Oile _, __ .Ubwnen 

w.;~--~~~--~t~arinœœ 
8081111 

nOIU'rioier 

' 

ll'i&'o 2 - Stmot11.re aaa~ique du. pain de 
bl4o 

J'ig. 3 - I!lnb:r,yon de bl4. 

A • section veriioale 
B • vue exteme. 

o • ool4optile 1 a • &Oiltellwn 1 
oz • ool4orhize J f1 • 2 pl'fllllibes 

twillea. 
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'p:l.llet 

A 

1 
1 
' 1 

1 
1 

1 
1 

g.w~ae :lnf,rieve 

rao!kun 

Jl1c• 5- l'Çi (A) et l•'Pillet (B) de bl' (sohlba) 

,, ' 

. ~·· A e6ainalee 

-~. :.: :~··. 

B 

ft«• 6 .. A • p:m:lnaUCID B • lev'-

'· 
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La période le. pl11s favo:rable pOIU' 
le slfllis du blé 
( 16 Nov. - 10 :D4o. ) 

~ Il. 3 1 '/. s 1 2 s " 1 
WL-~~~~~~~~~--~~=-~~~==~~--~~-

1011. lll!IO. ' JANV., PDIR. 

J'ic• 7 - La t~IU'8 de 1' air (~) et de la c011ohe llll.Pézoi~ du. eol (~) 
i Ck41W - SfAégal. Mo,yennellll pOIU' la püio4e Novembre ..... 1971 - 197~ 

fta• 8 • .. liiiPU" pOilZ' le tzoaitemet' 
\ Ùll laleDOIBo ' 

. ·, 

(\ 

i'ig. ·· 9 - Passacea pj,:rpeDdll~:lai.ree 
du IHIIIO:lz 
les bOirta 

' 

1 
l 
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